
LE PRIX COURANT
REVUE HEBDOMADAIRE

Dn Commepee, de la Finanee, de l’Industrie, de la Propriété Foncière et-des Assurances
BUREAU : 36 rue St-Jaoques, Montréal. ABONNEMENTS :{ oanadt^' Un $L60

VOL XI MONTRÉAL. VENDREDI 10 FEVRIER, 1893 No 24

N. F. BEDARD
-17-

Rue William, Montreal
. „. .. Marchand de.......

Fromage
à Commission

—Et Négociant de toutes sortes de—
—Fournitures pour—

FROMAGERIES et BEURRERIES

ie
Exportateurs de

BEUHRE ET FROMAGE
et Marchands de

PROVISIONS EN GENERAL
104 rue des Sœure Grises

Coin do ln ruo William MONTREAL

chés des Etats-Unis :
2 fév. 8 fév.

Chicago f mai)................... ... 0.78$ 0.784
New-York (mai)............. 0 81
St-Louis (disp)................. 0.69
Duluth (disp j.................... ... 0.69$ 0.70,

Revue des Marchés

Montréal, 0 février 1893.

AGENT POUR LA CÉLÈBRE

Canistre a Lait “Empire State”
Et les Presses et Moules a Fromages de 

| ff.ff. CHOWN & Cie, - - - de Belleville, Ont.
AUSSI, AGENT POUR LES 0ÉLÈBBK8

Bdis à Boîtes de Fromage et Moulin 
à Plier les Boîtes

de MacPHERSON A. SHELL 
d’Alexandria, Ont.

LiT M. Bédard a constamment en main tous les 
matériau x nécessaires pour mon tor une fromage­
rie complète, avec ouullago le plus perfectionné

HOTEL ST-LOUISIBLE DE DEMENCE
QUEBEC, CANADA.

Le principal Hôtel de Québec.
Le plus beau et le plus complet au 

Canada.
Termes Modérés.

Wm, G. O’NEIL- - - - - - - - Gérant,

NA P. MATTE
Comptable, Auditeur et Liquidateur

—: BUREAU 
B it itie de la Banque Nationale,

175 rue St-Pierre, Basse-Ville, Québec
Telephone Bell!___/Telephone Bell

Bureau, 731 / \ Résidence, 872

Spécialité: - Réglement de Faillite#

I MARTIN & GOÜETTE
Manufacturiers de

I Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, 
Tournages et Découpages, Bois 

de Charpente, etc.
Préparés en tons genres à court délai.

Bureau et Manufacture,
|Rue Shearer, coin St-Patrick,

MONLRÉAL

Pour prix
Ecrivez à

thomas McLaughlin
No. 210 BOARD OF TRADE

Toronto, Ont.

L. «J.

GRAINS ET FARINES

Marché de c/ros.
On Bemhle avoir exagéré eu Europe, 

les dommages causés f>ar les gelées dans 
les champs de blé de France, do Hon­
grie, de Russie, aussi bien que des Etats- 
Unis; et la réaction qui se produit, 
maintenant que le danger est A peu 
près passé, a ramené les cours vers un 
niveau moins élevé. La minoterie, en 
Angleterre, achète moins de blés étran­
gers ayant déjà un approvisionnement 
considérable ; mais comme elle est 
obligé de s’approvisionner constam­
ment pour faire des mélanges avec les 
blés indigènes, les cours du disponible 
se maintiennent assez bien, tandis que 
.,•8 cours du marché A terme ont une 
tendance A la faiblesse.

En France, aux dernières nouvelles 
par la malle, la neige commençait A dis­
paraître et l’on s’attendait A trouver, 
en dessous, le jeune plant eu bonne 
santé.

Le bruit a couru, l'autre jour, à New 
Yorkque les négociants françaisétaient 
gros acheteurs de blé ; mais cela n’a 
pas été sérieusement affecté.

Les marchés des Etats-Unis n’ont pas 
varié bien largement depuis la semaine 
dernière. La plupart des variations 
n'ont pas dépassé une moyenne d’une 
fraction.

Aujourd’hui, sur des nouvelles A la

Ustensiles de Cuisine, etc.
No 26 BUE ST-L.AUKENT

T Sépboae Bell, 6684 MONTREAL

HERARD
HABCHAND DI

Ferronnerie, Outils, Quincaillerie^ hausse de la Russie et de l’Ouest, et sur
le bruit que des ordres d’achats étaient 
venus de France, on a pu réussir à en 
rayer la baisse, on a môme regagné

tJQaF,

256 - RUE ST-JACQUES - 256

COMMERCE, — STÉNOGRAPHIE,
CALLIGRAPHIE, — ANGLAIS. 

\_Olas8e8 du jour et du soir.—Demandez le# circuXavres.

Ouverture le lerNo vembre 1892.

tout le terrain perdu et fait une frac­
tion de plus.

Voici les cours des principaux mar-

Au Manitoba, la situation resteferme, 
les acheteurs de blé sont sur le qui-vive 
et la compétition entre eux est toujours 
active. On paie le No 1 dur, fret de 
Bradon, 50c le minot et le No 2 dur, 54r(

Dans tout le Haut-Canada le prix 
des grains se raffermit en sympathie 
avec lwh provisions ; le mouvement, 
toutefois, est léger.

A Toronto, on cote : blé blanc, 08 à 
07 ; blé du printemps, 00 à 01 ; blé 
roux d’hiver, 05 A 00c. Pois No. 2, 58 à 
59c.; orge No 2, 42 A 44c. ; avoine No 2, 
32 A 33c.

A Montréal, quoique le marché n’ait 
d’autre mouvement que celui causé par 
la consommation locale, les prix ^des 
grains continuent A monter. Les exis­
tences augmentent graduellement, vu 
qn’il n’y a pas d’exportation pour con­
trebalancer les arrivages. Les stocks 
en entrepôt, samedi dernier, étaient : 
pois. 310,88!) minots ; avoine, 441,221 
minet . .

Les pois sont tranquilles, sans mou­
vement perceptible, mai3 leurs prix

SAINDOUX
VVEf O

5iOK

?ACKE»2

EMPAQUETE. EN

Seaux de 3, 5, 10 et 20 Ibs.
et en tinettes de 60 lbs,

LE SAINDOUX

AHCHOB
est bien supérieur aux saindoux de Chicago. 

Et se vend à meilleur marché.
HZ. LAINGr <St SONS

Empaquetéura, Montréal. 
Demandez la List» dis Pm

En Vente chez tou# le# Epioi&rs.
Maison d’Empaqiixtauk i *

Telephone No. 0080
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LË mX OOÜKANÎ

SPÉCIALITÉS DE

WALLACE DAWSON
Pharmacien-Chimiste

Ifo. 169 BUE ST.LATRE1T
MONTREAL.

Dyspepsinb.—Spécifique dn Dr Noswood con­
tre l’lndlgostlon, log maladies billouseg et 
tontes formes do dyspepsie.

Prix 60o. la bouteille.
Crèmes de Chocolat de Dawson pour los vers. 

Les médecins les recommandent spéciale- 
mont. Prix 25o. la bolto.

STOP-rr de Dawson.—Remède contre le mal de 
dents. Prix 15c. la bouteille.

Remede Antl-Rhumatlquo de Dawson. —Re­
mède interne pour la Ctoutto, le Rhumatisme 
Inflammatoire, la Soiatiquo et toutes douleurs 
rhumatismales, Prix 50c. la bouteille.

Morrhüo • Creosol. — Un excellent romèdo
fiour la Consomption^ le Bronchite, l'Astme, 
e Rhume et tous les dérangements de la 
gorge et des poumons.

, . Prix 60o. et $1.00 la bouteille.
Célébré Remede Anglais du Dr D. W. Park, 

contre tous les désordres du sang, tels que les 
boutons, les pustules, los dartres, les clous* 
etc. prix $1.00 la boutoillo, O pour $5

81 vous ne pouvez vous procurer quoiqu'un de 
ces médicaments d'un marchand local, nous 

vous les expédierons immédiatement 
sur réooptlon du prix.

Demandé*-!#» & vos fournisseur». .

Le petit professeur do l'Art d'annoncer

PRINTERS’ INK
Journal hebdomadaire pour les fin- 

nonceurs.
Sera envoyé à 
toute adresso 

Depuis lodatede l’ordre 
jusqu’au 1er janvier 1891, 

pour

UNE PIASTRE
Après le 81 décombro 1892 lo prix de 

l'abonnement sera haussé à $2,00 par 
année.

ADDRESSEZ 
(avec une plostro inclue)

PRINTER’S INK
IO 8pruce 8t., - New-York.

Pour cinq piastres un exemplaire du 
American Nowspapor Directory pour 
l’année courante (1.500 pages) sera expé­
dié franc de port, & tout ordre ot l’achat 
du livre donne droit è un abonnement 
payé A Printers' Ink pour un an.

J. L. DUHAMEL
Marchand-TeJlleur

1680 rue §te-<gatherine
3e porte de la rue St-Denis. Montréal.

Assortiment complet
— DE —

Tweeds Fronçais,
Anglais

Ecossais, 
Etc., Etc. 

& très bas prix.

MÎMES ET BRONCHITES
CHRONIQUES

Il I A I T II

tant recommandée par les médecins les plus 
oélèbros de l'Europe et du Canada

25o. et 50o. la bouteille
A VENDRE CHEZ

MM. Lavolette & Nelson
PHARMACIENS

Agente .des Remèdes Brevetés 
Français

1605 R va NOTRE-DAME
Cdaino la ru* Bt-Oahrial MONTREAL. ;

sont bien tenus. Les détenteurs' ne 
veulent pas entendre parler de rooms 
de 75c, tandis que les acheteurs se tien­
nent à 73 ou 74c. Nous n’avons pas en­
core noté de ventes pour livraison en 
mai.

Pour l’avoine il y a mieux, ce grain a 
été vendu à 34c le minot (le la livre) li­
vrable au 1er mai, ° entreposage & la 
charge du vendeur. C’est un lot d’a­
voine mêlée, noire et blanche, classée 
No 2, qui a donné lieu à cette transac­
tion.

Pour le disponible on vend de temps 
en temps un char ou deux aux commer­
çants à 33c ou 33}c le minot de 34 Ibs.

Rien à noter dans le sarfazin ni dans 
l’orge.

Les farines ont un mouvement assez 
faible, à la ville et à la campagne, mais 
elles maintiennent leurs prix. Les mi­
notiers essaient d’obtenir plus cher, 
mais ils ne réussissent pas, les marchés 
étant actuellement bien approvision­
nés. \

Les farines d’avoine sont en hausse 
d’environ 10c par quart, ayant regagné 
la baisse de la semaine dernière.
Blèroux d’hiver, Oaaada No 2,..$0 00 50 00 
blé blano d’hi7ei 11 “ ... OOOàOOO
Blé do printemps “ “ ... 0 62 50 63
Blé du Manitoba, No 1-dur........  0 00 5 0 00

“ No 2 dur........  0 83 à 0 85
" No 3 dur......... 0 73 5 0 76

Blé du Nord No 2 ....................... 0 00 50 00
Avoine..*............. ....................... 0 32J5 0 33
Blé d’inde, en douane........ 0 00 à 0 00
Blé d’inde droits payés—,.. 0 64 & 0 65
Pois, No 1 ....................................  0 82 à 0 83
PoisNol (ordinaire)........... 0 74 &0 75
Orge, par minot.................  0 38 à 0 40
Barraun, par 50 lbs—.........  0 42 à 0 44
Belgla,par56 lbs.—...................._ 0 00 5 0 00

FARINES
Patente d'hiver.................«........$4 10 & 4 25
Patente du printemps...... ........ .. 4 25 à 4 50
Patente Américaine.................... 5 60 à 6 75
Straight roller................._..........  3 60 à 3 80
Extra. .h...... .*..»......... 3 15 & 3 30
Superfine................................. —. 2 80 à 3 00
Forte de boulanger (cité)............. 4 20 & 4 25
Forte dn Manitoba........................ 4 00 à 4 05

' IX BACB D'ONTARIO

Medium...—................................. . 2 00 & 2 15
Superfine • ••••• •••••• •••••• MOU ••••••••• 1 45 à 1 60
Farine d'avoine standard, en

barils- 
baril d'avoine rrannlée, en

Farines..
Avoine ronlée en barils.

4 00 & 0 00

4 10 à 0 00 
4 10 àO 00

Marché de Détail
Tant que les beaux chemins favorise­

ront le transport du grain au marché, 
les cultivateurs continueront à alimen­
ter une partie de la consommation de 
la ville, au marché de la Place Jacques- 
Cartier. Cette semaine, ils y ont vendu 
l’avoine à 75c la poche.

En magasin les commerçants ven­
dent aujourd’hui l’avoine de 80 à 80Jc 
par 80 livres.

L’orge No 1 d’Ontario vaut $1.20 les 
100 lbs.

Le blé d’inde jaune des Etats-Uni» 
65c par minot, et blanc 70c.

Les pois No 2 valent 75c et les pois 
cuisants 80c par 60 lbs.

La graine de lin par minot de 00 lbs. 
-vaut $1.10& $1.20.

L’orge No 2 de la province vaut $1.00 
par 90 livres.

Le blé pour les animaux vaut de 95c 
à $1.00 par 100 lbs.

La farine de seigle vaut $2.00 par 100 
livres.

La farine d’avoine vaut $3.10 & $3.60 
par 100 lbs.

La fariné de sarrazin vaut $2.30 à 
$2.35 par 100 lbs. '

BEURRE

Marché de Liverpool
On écrit de Liverpool à la date du 28 

janvier :
“ Le beurre a été calme et quelque 

peu irrégulier. ' Nous cotons les beur­
rer! es canadiennes et américaines de

100 à 110s par quintal (21} à 24c la livre) ; 
et les autres qualités, de 80 à 90s. (17} à 
19c la livre). ”

Marché de Montréal
Le marché est actif pour les beurres 

de beurreries que les épiciers paient de­
puis 24 jusqu’à 25c la livre, pour un 
beurre de choix ; les qualités inférieu­
res valant de 22 à 23Je. Le stock dimi­
nue et, d’après les apparences, il n’en 
restera plus du tout lorsque le beurre 
frais fera son appaiition.

Les beaux townships se vendent jus­
qu’à 23c, mais lçs qualités moyennes ne 
font guère que de 21 à 22c.

Il y a une bonne demande pour le 
beurre frais de l’Ouest en rolls à des prix 
très fèrme. Les arrivages sont enlevés 
en un clin-d’œil ; les commerçants 
payant ce beurre de 19 à 20c à la cam­
pagne, ne peuvent guère le vendre à 
moins de 21c, et ils en obtiennent quel 
quefois 21} et 22c.

Le beurre commun du bas du fleuve 
-fait de 18 à 19c et il est rare à ce prix.

De fait, il y a longtemps qu’on n’avait 
vu le marché si peu approvisionné à 
cette date et faisant des prix si élevés.

FROMAGE

Marché de Liverpool
On éerit de Liverpool à la date du 28 

janvier :
” Le marché a été ferme en général 

avec une demande soutenue de la con­
sommation et les détenteurs de fro­
mage d’automne de choix ont pu ob­
tenir une avance de ls. par quintal, le 
marché clôturant ferme. Nous cotods 
les septembre et octobre blanc, 66à 67s. 
par quintal, coloré, 60s.”

Marché de Montréal
La consommation locale paie le bon 

fromage blanc ou coloré de 11} à 12}c 
suivant qualité. L’exportation n’a plus 
presque de stock à expédier, ce qui reste 
en magasin étant requis pour le mar­
ché local.

ŒUFS

Les Etats-Unis sont encore une fois 
acheteurs sur notre marché et comme 
nous leur avions déjà, il y a quinze 
jours, expédié tout notre surplus, ils 
ont trouvé nos commerçants décidés à 
leur faire payer cher leurs omelettes. 
On a vendu pour New-York quelques 
centaines de boîtes seulement à 25c, la 
douzaine ; aujourd’hui New-York offre 
27 et 28c. sans trouver de vendeurs. Les 
épiciers sont obligés de payer 30c. la 
douzaine, à la boîte, pour les œufs cbau- 
més de Montréal. Les œufs frais sont 
hors de prix. ... .........

POMMES DE TERRI -

Il y a aujourd’hui un peu moins de 
fermeté dans le prix des patates, les 
arrivages ayant augmenté. On peut les 
coter au char, en gare, les Roses ou 
Hebrons^doDOoA $1,05 par 90 lbs. En 
lots de détail elles valent de $1.15 à 
$1.20.

A Boston on cote: Hébrons, de 90 à 
93c ; Roses, 90 à 93 ; rouges du Dakota, 
85c ; blanches de New-York, de 90 à 
95c; Chenangoes de Hle du Prince- 
Edouard, 75c.

VOLAILLES
Le marché absorbe promptement tous 

les arrivages de volailles et les paie des 
prix fermes.

Nous cotons ;
Dindons, la lb........  14 à 15c
Oies, •* ............ 10 à 12c
Canards, " ............ 11 à 13c
Poulets, " ............11 à 13c
Poules, “ ..........  8 à 10c

FOIN PRVS3É MT FOURRAOm

A Boston on cote :
Choix 5 fancy en gross* balles $17 00 à 18 oo

“ “ es petites “ 16 00 è ls oo
Beau à bon............................... 15 00 à 16 «t
Pauvre à ordinaire................. 13 00 à 15 00
Môlé......................................... 12 00 à 15 «
Paille de seigle........................ 13 00 à 13 50

“ d’avoine........................ 8 0 il 8n 50

Arrivages de la semaine : 306 chats 
de foin et 41 chars de paille. Semaine 
correspondante de 1892 : 370 chars de 
foin et 39 chars de paille. '

Les arrivages ne sont plus aussi e*. 
cessifs et comprennent des lots en 
transit pour l’exportation. Le marché 
n’est pas actif, le commerce étant gêné ' 
par le mauvajs état des rues. Les qua­
lités fancy et les basses qualités ne sont 
pas aussi abondantes et sont compara­
tivement en meilleure demande que leg 
qualités moyennes. (Circulaire de MM. 
Hosmer, Robinson & Cie, de Boston.)

A Montréal, le marché est tranquille 
avec des prix soutenus.

Nous cotons en magasin :
Foin pressé No 1, la tonne......$11.00 à 00 M

do do No 2, do ...... 10.00 à 00 00
do do No 3, d* ...... OOOitoooé

Paille do do 5 00 5 6 M
Moulée, extra, la tonne........... 00 00 5 21 00:

do No 1, do .............. 00 00 5 20 00
do No 2, do .............. 00 00 5 18 00,

Oru blanc do ........... 00 00 5 19 001
do No 2, do   00 00 5 17 00
do No 3, do   00 00 5 15 00 j

Son (Manitoba) do .....„...’ 14 50 5 15 00
do (Ontario) do ........... ‘ 17 00 5 181
do an char............................... 13 50 5 16 501

Blé-d’inde janne moulu........... 00 00 5 23 00 ;
Farine d*_blé-d’inde, 100 lbs... 1.75 5 0 OO 
Blé-d’inde broyé, la tonn*...... 00 00 5 24 00 ;

Marché aux Animaux.
Il y avait lundi aux abattoirs de l'Est:]
Bôtes à cornes................................250
Moutons et agnpaux ......................75
Veaux......................................  20
On peut donner les jjrix suivantij 

comme moyenne :
Bêtes à cornes, 1er quai. 4 à 4k.

“ 2e “ 2 à 3Jc.
Moutons, la livre............. 3} à 4Je.
Agneaux “ 4 à 4}c
Veaux “ 4.00 à 8.00
Porcs sur pied p. 100 lbs. àO.OO à O.O0

Cis it Téléphone Bell h M|
-BUREAU PRINCIPAL :-

30—RUE ST-JEAN—30
MONTREAL.

La Compagnie vendra scs instruments s deil 
prix variant de $7 à $25 par pairo. Les“Stao-l 
dard Bell Telephone set ” (protégé par uno mail 
qne de fabrique enrégiatrée) dont le but spécial 
est de donner un service parfait et constant] 
est celui dont la compagnie se sert pour s 
abonnés et il est supérieur 5 tout autre outillai 
téléphonique qni ait été mis jusqn'ici sur I 
marché.

Les abonnés dn service de Montréal et lo pi] 
bile peuvent maintenant obtenir la communia] 
tion téléphonique sar ses ligna de circuit a loa 
pue distance, avec Québec, Ottawa et SAérbrMl 
ke et les localités intermédiaires, aux prix snl.i 
vanta ■

Abonnés Pubis I
Pour Québec GOo $l.Mf

“ Ottawa 60c Tiff
“ Sherbrooke 6O0 "«I

On trouvera des cabinets isolés pour la coel 
versation 5 l'agenoo de la Compagnie, 5 Monlr 
réal. No *380 rue Notre-Dame, où l'on pour» 
obtenir toute» informations an sujet dos prit 'j 
es localités en communication

AUX MABGHANDS DE 6B03.I
Premières maisons de vins et liqueur»! 
France, demandent représen tanti| 

du Canada. S’adresser par lettres

228 jno-
L. AC, , 

B. P. Boite VM

Quand bébé Ait malade, elle prit du Castoria; 
Quand elle fut enfant, elle en voulut encore; 
Quand dit devint plua grande, elle dirait : Je Ta 
Depuis tous «es enfanta out pria du Castoria.

D$44./+68^^
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LB PRIX COURANT.

IST08 PRIX COUP A NTS

BOIS DE SERVICE
Pin.
pouee atrip shipping cull, 6 à 16 pieds, le M.................. $12 00 13 00

lj, ij et 2 pees. do do do ............ 12 00 13 00
pouce shipping cull sidings do - do ............ 15 00 18 00

lj, ij et 2 pees. do. do do ............ 15 00 18 80
pouce qualité marchande do do ............ 20 00 30 00

1). Uet2pces. do do do ............ 25 00 36 »e
poucél mill cull, strip, etc. No 2, do do ............ 7 50 9 00

lj, lj et 2 pees. do do do .......... 7 50 9 80
pouces mill cull No 1 do do ............ il 00 12 00
IJ et 2 pees. do do do ............ 9 00 12 <•

3 pouces mill cull No 1 do do ...... . 9 00 11 00
do do No 2 do do ............ 6 00 8 00

Epinette.
pouces mill cull 5 A 9 pouces do ............ 9 00 10 00

lj, lj et 2 pees, do do do ............ 10 00 11 00
3 pouces mill cull, do do ............ 9 00 10 00
1 1 J, 1J et de pees, qualité march. do do ............ 12 00 13 50

Piuche.
2 et 3 pouces •#••••... 9 00 10 00

Colombages en pin, 2x3, 3x3 et 3x4 — aux chars ............ 10 00 11 00
Lattes—1ère qualité ........... 1 80 ’ 2 00

2e do , do ............ 1 4o 00 00
Bardeaux pin XXX 16 pouce* do ............ 2 90 3 00

do XX do do ........... 2 40 2 50
do X do do ............ 1 50 00 OC
do 1ère qualité 18 pouce* do ............ 3 00 00 00
do 2è do do do ............ 1 75 00 00

Bardeaux cèdre XXX lf pouces do ........... 2 90 3 00
do XX do do ....... 2 40 2 50
do X do do ............ 1 50 00 00

Bardeaux pruche marchande do do ............ 1 75 00 00
Charpente en pin.

de 16 à 24 pieds—3 x 6 à 3 x 11 do ............ 16 00. 00 00
de 25 & 30 do do do do ............ 18 00 00 00
de 31 à 35 do do do do ............ 21 00 00 oo
de 16 à 24 do -3 x 12 à 3 x 14 do ............ 18 00 00 00
de 25 à 30 do do do do ............ 20 00 00 00
de 31 à 35 do do do .do ............ 23 00 00 00

Bois can/—pin.
de 16 à 24 pieds—de 6 à 11 pouces carré do ............ 17 00 00 00
de 25 à 30 do do do do ............ 19 00 oo oo
de 31 a 35 do do do do ............ 21 00 00 00
de 16 à 24 do —de 12 à 14 pouces carré do ............ 19 00 00 00
de 25 à 30 do do do do ... 21 00 00 00
de 3! à 35 do do do do ............ 23 00 00 00

Charpente en pruehe.
de 17 à 30 pieds jusqu’à 12 pouces do ............ 16 00 00 00
Charpente en épinette do ............ 16 00 10 00

do en épinette rouge do ............ 25 00 30 08

BOIS DURS
Acajou de 1 à 3 pouces le pied ............. 22 à 24c
Cèdre rouge i pouce do • ............ 10 à 12c
Noyer noir 1 à 4 pouces do ............ lOà 14c
Noyer noir 6 x 6, 7 x 7, 8 x 8 do ............ 12 à 13c
Cerisier 1 à 4 pouces do - 8 à 10c
1 rune 1 à 3 pouces le M. 18 00 à 22 00
Merisier 1 à 4 pouces do ....... .. 20 00 à 26 00

do 5 x 8, 6 x 6, 7 x 7, 8 x 8 do ............ 20 00 à 25 00
Erable l à 2 pouces • HH»««H 20 00 à 30 00
Orme 1 à pouces do ......... 18 00 à 26 00
Noyer tendre 1 à 2 pouces do ....... . 25 00 à 30 00
Cotonnier 1 à 4 pouces do ............ 40 00 à 45 00
Dois blinc 1 à 4 pouces d > ...................... 18 00 à 22 00
l hf-ne 1 à 2 pou.ces rouge du .......... . 20 00 à 25 00

do do blanc do ............ 40 00 à 50 00
Plaquage (uneers J ;

l'ni par 10o uls ......... 90 à 1 00
1 rançais, la fe . le ............ 15 à 25c
Américain, ri 15 à 18c
Erable piqué, le pied ........... 00 à 6c
Noyer noir ondé, do 1 _____ 00 à 5c
Acajou (mahogany) do ............ 8 à 10c

Geo. Bradshaw & (Jie
.Marchands do

Mois de Sciage et de Charpente
Bureaux, 41 rue du Bassin

(Près de l’Egliso Ste Anne)
Manufacture de Boites d'Emballage, Sciage 

et Planage.

Bois durs et mous de toutes sortes, bruts 
Mxncbia ou préparés, toujours en stock

THIBODEAU & BOURDON
No. 1203 Rue Ste-Catherine -

Coinde la rue Papneau Montbbal.
i C ni constamment en mains une quantité 

considérable de

~Bois de Sciage Sec
Qu’lie rendent à bas pris. Vente par cbar 

et par pile avecjcgère avance.
». Téiépbono No «9M.

T. PUBFO.VTAINE. H. BOVROOUIN.

T. PREFONTAINE & Cie
MARCHANDS DE

Bois de Sciage
BUREAU :

Coin des Rues Napoléon et Tracey
STE-CUNÉGONDE

Clos à Bols : le long dq Canal Lachine, 
des deux oàtés

TeL BeU 8141 _______MONTREAL

WILLIAM BIOPBL. ALPHONSE B00BD0N

RIOPEL & BOURDON
(Snccessenrs de EUGENE MALO)

Marchands de Bois de Sciage 

Coin des mes Vitré et des Allemands
£■• rixe de Drill Sked MONTREAL!
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Voici, Madame, le vraie "SlltOl* DIC MEltlSlElt COMPOSÉ," de A. C. DIONNE, lo seul 
lemédo qui peut guérir de ce lllmmo et do cel le Toux mort cia

Ce roinéde composé do Savoyittme, de Mnrnib llloruin), do Uonime dlCpinulto et de Sirop c e 
merino;', oto.. est reconnu comme ce qu'il y il de plus certain pour guérir la toux, ronrououicnt et 
le rhume. Voici ce qu écrit un médecin :—

' SaINT-AI.PIIONSK DK GUANUY.
ilfunafrifr. —Ayant prescrit votre SIHOP l)K MKItHIKIt COMPOSE dans plnnloura cas de 

Toux ot de Rhume opiniâtres, etc.. Je puis afllrmer que e'eHt un véritable spécifique : aussi Jo no 
i caserai de lo commander. Voire, etr... L. J. HOY M. D.

ALB. C. DIONNE
No 313 rue Lafontaine, Montréal.

®9~ D KM A N D EZ- LE. ÆS'IL EST EN VENTE PARTOUT.

C. A. MARTIN & CIE.

I;’,-- ‘J
'r. V> i.

—FABRICANTS DE—

Téléphones Patentés de Martin,
POUR

Bureaux, Mayasim et Manufacturée.

ANNONCIATEURS,

Cloches et autres Instruments Electriques de tout genre.
Manufacture et Bureau :

8 EUE ST-ANT01NE, - MONTRÉAL.
Tous nos Instruments sont garantis (le valeur égale à coux des 

meilleures fabriques américaines et sont vendus k des prix aussi 
luis qu'il est possible d'atteindre avec une fabrication do première 
classe.

Sur demande nous fournirons des estimés et des Catalogues.
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LE PRIX COURANT

HUDON, HÉBERT & OIE.
IMPORTATEURS DE

Vins, Liqueurs et Provisions
EN CROS

304 et 300 RUE ST-PAUL — 14S et 146 des Commissaires.
N. B.—Nous faisons nne spécialité des VINS DE MES8E, et tenons constamment en 

mains, pour cet nsage, les vins de Sicile, Tarragonne et les Sauternes.

Les Sucres Granulés,
■ • * “

les Sucres Jaunes et
les Sirops de la

St, Lawrence Sugar Refining Cn,
SONT PURS.

- PAS DE BLEU -
Aucune matière colorante n’est employée 

dans la fabrication de

NOS SUCRES CRANULÉS.

SAINDOUX! SAINDOUX!!
Nous avons eu l’avantage d’acheter une quantité considérable dtfSaindoux 

avant la dernière hausse, et nous pouvons offrir les marques
suivantes à des prix exceptionnels : .

“FAIRBANKS” . “PRINCESS” "ANCHOR” “GLOBE"I
N. B. Demandez nos prix. I

LAPORTE, MARTIN & CIE
• MONTREAL.

* FONDÉE EN 1887

L. W. TELMOSSE & Cie.
(Successeurs de Gauchor & Tolmosse.)

IMPORTATEURS DE
Epioeries, Vins, Liqueurs, Conserves alimentaires etc.,

87 et 80 Rue des Commissaires, 2 244 et 246 rue St-Paul, Montréal

N. B.—Nous faisons une spécialité des VINS DE MESSE, SICILE, TAR- 
ROGONNE et nous tenons constamment en mains les vins de SAUTERNE et 
CLARETS.

G. G. GAUCHER. "
Farines, Provisions, Produits de la ferme,

«-8KUL AGENT EN CANADA DE
LA POUDRE ENGRAIS8IVE ot NOURRIS­

SANTE pour los Chevaux ot bêtes ù. oomo.

. . POISSONS . .
Une Spécialité.

N. QUINTAL & FILS,
- -----EPICIERS EN GROS------- .

274 Rue St-Paul, - MONTREAL
Médaille d’Or A l'Exposition e Québeo. Médaille àjl’Exposition de Toronto |

Compagnie Centrale de la Charente
ALEXANDRE MATIGNON & CIE

COGNAC
Véritable Cognac, Fine Champagne, en fûts, bouteilles, flasks, carafes.

AGENTS :
A Québeo : B. Beantey, me de la Fabrique. A Brantford : T. S. Hamilton A Cie. |

A Mostbèal : J. .A McOARVILLE, 260 St-Jacquee, coin McGill.
Prière de te méfier det contrefaçon*.

THIBAUDEAU BROS & CO
IMPORTATEURS DE

MARCHANDISES, FRANÇAISES, ANGLAISFS ET AMERICAINES. |
332 RUE ST-PAUL, Montréal,

QUÉBEC, WINNIPEG ET LONDRES, ANGLETERRE.

91 et 93 rue des Commissaires,
MONTBBAL.

AND. BR1SSET & FILS
IMPORTATEURS DE

Vins,Liqueurs et Produits Français-en gros
EAUX MINERALES, PRODUITS PHARMACEUTIQUES. 

393 rue St-Paul, et Place de la Douane.

(N.B.—La maison livrant ses produits tels qu’elle les reçoit, 
en garantit la pureté.)

A. RACINE & CIE
MPORTATEURS DE

Marchandises 'françaises, anglaises et américaines.
Toujours on mains, un assortiment complet de

Fils de eoton de Brooks, Chapeaux de Paille, Tabae Canadien.
on m^n/lM^DLaQU^Sotl'At^ES^Ud qmj'nous^rèt^ons aveoles jdus'touI^oomptes'aSonS 

' 834 et 830 rue St-Paul et 160 rue Des Commissaires, Montréal.

MAISON FONDEE ENU864.

À. Ferland & Cie
FABRICANTS

uuigvi niu,

Et de toniques au houblon.

Agents de la célèbre eau minérale 
St-Benoit.

103 & 109 RUE CAMPEAU.
Ordres 'promptement exécutée 

TÉLÉPHONE 6606.

ETABLIS EN 18».

FABRICANTS DE
BOISSONS GAZEUSES,

* Cidre Champagne, une spécialité. 
Ginger Ale.

Mexioan Cream Soda 
“ “ Lemonade
“ Ginger Boer

Eaux Apollnaris, Soda 
et Vichy en Syphons ot 
on Cylindre.

Etc, Etc, Etc.
Seuls agonts pour l'Eau Minérale de Varennos

MARCHANDS DE GLACE.

149 Rue Sanguinot, Montreal 
D.iW. GAGNON, GERANT

D. C. BROSSEAU
EPICIER EN GROS 

Importateur directe des pays de production.
Thés, Cafés, Vins, Liqueurs, Sucres, Sirops, Mélasses 

Conserves alimentaires, et article 
d’assortiment général.

SPÉCIALITÉ.—Epices et Cafés moulus et empaquetés à son 
moulin à épices “ City Coffee and Spice Mills.”

SPECIALITE.—Célèbres poudres à pâte “ Victoria” et “ Alba- 
bi ”. [Marque de la fabrique enregistrée.,

VINAIGRES purs de la grande manufacture de vinaigre 
‘ Brosseau et Cie.”, coin des rues Bonsecdurs et Cbamp~de^

KNTREPOTSZET BUREAUX

NOS 1436? 1438 ET 1440, RUE NOTRE-DAME
MOITTKHAX,.
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Renseignements mi­
nutieusement contrô­
las sur toutes' les 
Maisons de Commer­
ce et d’industrie du 
Canada.

MAISON FONDÉE EN 1886.

1 Renseignements Commercianx et Contentieux.
OOO OOOOOOOQOO

■ Chaput Freres-
OOOOOOOOOOOOO

' 10 BLACE D’ARMES

MONTREAL.
• • •

107 AVEIS-TTE FAgn-THIATT

- - - JOS. ROBERT & FILS - - -
Marchands de BOIS DE SCIAGE

KT MANUFACTURIERS DE

Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Cadres
COMPTOIRS et FIXTURES de MAO ASIE, BANCS D'EGLISE, BIBLIOTHEQU

SPÉCIALITÉ
Nous avons un SECHOIR A ROIS le pi un grand et le plus 

perfectionné du Canada.
Telephone: 6288. .

NOTE SPECIALE

MM. Ilndon, Hébert A Cie 
informent leurs cliente que 
leur établissement sera fermé 
le 1er février prochain, pour 
faire l’inventaire annuel.

LA SEMAINE COMMERCIALE
ET FINANCIERE

Montréal, 9 février 1893.
. FINANCES

La banque de France, la seule auto­
risée à émettre des billets en France, 
s’est vue, il y a une quinzaine de jours, 
obligée de payer en or, ayant atteint la 
la limite fixée parla loi à sa circulation, 
soit trois milliards et demi de francs 
($700,000,000.) Depuis, une loi- tempo­
raire l’a autorisée à porter sa circula­
tion à quatre milliards ($800,000,000). 
Pour garantir cette circulation, dont le 
gouvernement français est responsable, 
la banque est obligée de tenir dans ses 
caisses, en or et en argent, une somme 
égale à la moitié de sa circulation. 
C’est ce qui fait que la banque de 
France est aujourd’hui possesseur d’à 
peu près le quart de tout l’or monnayé 
qui existe dans le monde entier. Cela 
amène aussi de la demandé pour l’or, 
lorsque la banque voit augmenter sa 
circulation et qu’elle se trouve obligée 
en conséquence d’augmenter son en­
caisse. Et ça lui permet aussi à l’occa­
sion, de prêter à ses rivales une baga­
telle de $15,000,000 en or, lorsqu’une 
crise menace le marché des métaux pré­
cieux en Angleterre. .

Les achatsd’or de la banque de France 
s’étant ralentis, les métaux précieux 
sont devenus plus abondants sur les 
marchés de Londres et de New-York, 
et le ton du marché des capitaux est 
devenu plus facile. A Londres, les 
elïets de banque à 1 ou 3 mois sur le 
marché libre sont cotés de 1§ à 1 7/01 p. 
c. La banque d’Angleterre maintient 
son taux à 3 p. c.

A New-York, les prêts à demande 
sont cotés à IJ p. c.

A Montréal les capitaux sont abon" 
dants, pour tous les besoins légitimes 
et on peut emprunter, sur nantisse­
ment de titres, actions ou obligations, 
au taux de 4i à 5 p. c. Les effets de 
commerce sont escomptés au taux de 

à 7 p. c. pour la clientèle régulière 
des banques. ,

Le change sur Londres est plus cher. 
Les banques vendent leurs traites à 

60 jours à une prime de 9g à 9J et leurs 
traites à demande, de 10 à 10 1[16. La 
prime Sur les transferts par le câble est
6e lOg. Les traites à vue sur New-York 
font de i à 1J de prime.

Les francs valaient hier à New-York

5.17J pour papier long et 5.15 pour pa­
pier court. ' ■ ,

La bourse a été plus active que de 
coutume, depuis notre dernière revue ; 
mais les variations des cours ont été 
très légères, sauf sur deux ou trois va­
leurs.

Les banques ont eu des cours soute­
nus. Nous trouvons la Banque de Mont­
réal à 230,; la Banque des Marchands à 
108, la Banque du Commerce à llOj, la 
Banque Ontario à 124 vendeurs et 120 
acheteurs.

La Banque du Peuple a des ventes à 
117, en hausse de 1 p. c.

Les banques canadiennes sont cotées 
en clôture comme suit :

• Vend. Ach.
B. du Peuple,............................... 120 117
Banque Jacques-Cartier-........... 140 130
B. Hochelaga..—............ ................ 133 128
B. Nationale................................. 100 90
B. Ville-Marie.............................. —

Ce sont les actions des compagnies 
de coton qui ont fourni le plus grand 
nombre de vente. La Compagnie de 
Montréal, surtout, qui doit émettre de 
nouvelles actions, ces jours-ci, est en 
faveur et elle a continué à hausser acti­
vement depuis jeudi dernier. Mlle était 
rendue hier matin à 159J ; dans l’après- 
midi, elle a un peu baissé et clôture à 
158.

La Dominion Cotton Co a h iu«sé à 
143J ; la Colored Cotton Mills à 113, ce 
qui fait, de part et d’autn , une lmus.-e 
de 3 à 4 p. c. sur la semaine, puis cl e> 
sont descendues à 140 et à 111 respn t - 
vement.

Le Richelieu, dont l’assemblée géné­
rale annuelle a lieu au moment où nous 
écrivons ces lignes, a donné lieu à un 
bon nombre de transactions ; mais on 
paraît être arrivé à la conclusion qu’il 
n’y aura pas encore de dividende cette 
année et les cours, qui étaient montés 
à 75, sont descendus à 72.

Les chars Urbains ont eu leur part 
d’attention, mais ils reculent et ne se 
vendent plus que 183 et 182.

Le Gaz se vend à 231 et 232 ; le Paci­
fique 85g et 80 ; le Câble Commercial, 
179J, Duluth préférentiel est à 30 et le 
stock ordinaire à 13g.

COMMERCE

L’échéance du 4 février a été en som 
me bien satisfaisante pour les banques, 
comme pour les marchands de gros ; 
d’ailleurs la situation actuelle du com­
merce s’est sensiblement amélioré et, 
sauf la liquidation de fin d’année qui se 
poursuit actuellement, on ne prévoit 
pas desinistres au moins à la campagne 
A la ville on ne sait trop ; il s’est fait 
beaucoup de commerce depuis l’autom­
ne, mais ce commerce a été fait en par­
tie en dehors des limites des transac­
tions sûres ; beaucoup de lignes ont été 
vendues à bas prix—au dessous du prix 

~coûtant^et on Wsaüra guère avant le 
printemps si, ceux qui se sont livrés à 
ce genre de spéculation su en tirer un 
bénéfico suffisant.

L’hiver s’avance ; les marchands doi­
vent se préparer pour le printemps ; 
ils ont tous à peu près rentré leur stock 
régulier ; pour la campagne, la saison 
des graines de semence va s’ouvrir. 
D’après l’expérience des vieillards, on 
nous prédit un printemps hâtif ; il faut 
savoir en profiter. Lorsque les culti­
vateurs seront occupés jt leurs travaux, 
il sera difficile de les en détourner ; que 
les marchauds pressent donc leurs col­
lections : les cultivateurs ont tous des

Nous cotons :
Extra ground, en quarts....................  6io

“ “ “ boites.................................. Bîo
Cut loaf en quarts.....................................680

“ “ i........................  6*0
“ • en boites do 100 Ibs________ ..... 6|o

Cut loaf en demi-boites de 60 Ibs6jo
Powdered en quarts..................... »........... BÎo

“ en boito do 60 Ibs.................  5lo
Extra granulé en qunrts..........................  4Jo

" è quarts............... -......  4go
Les sucres jaunes valent de 3§ à 4jc 

par gradations de Jcpar chaque degré 
en qualité et en couleur.

denrées à vendre et tous les produits 
de la campagne sont chers ; ils n’ont 
donc aucun prétexte pour remettre le 
réglement de leurs comptes.

Alcalis.—On nous signale un peu plus 
de fermeté dans les potasses ; nous co­
tons aujourd’hui ; potasses premières 
$4.25 à $4.30 ; do secondes, $3.00 à $3.05 ; 
perlasses, $5.25 à $5.30.

Bois de construction.—Gomme il n’y a 
presque pas de contrats donnés pour le 
printemps, le commerce de bois aux 
clos de la ville est languissant et les 
ventes ne sont que du détail. Les prix 
varient peu, mais il est moins difficile 
d’obtenir un peu d’escompte qu’autre- 
fois.

Charbons. — Rien de changé encore 
dans les prix du détail, du moins au 
moment où nous écrivons, mais la si­
tuation générale des charbons durs est
i l.i hausse, la température ayant par- 
•out augmenté la consommation et les 
places des rivières de New-York et de 
.a Pennsylvanie ayant empêché les 
transports par eau. Il est certain qu’on 
doit s’attendre à une hausse prochaine 
si le temps reste froid.

Cuirs et peaux.—Une bonne demande a 
encore mis de l’activité cette semaine 
dans les cuirs légers ; les grosçijiçs sont 
modérément actifs. Le mà)!&|ëïâj|fjtf& 
est encore trop bas pour qitàjÉewporta- 
tion y soit profitable. Eejf’prïx du 
marché ici sont en faveur des- ache­
teurs. 1 1

Les peaux vertes de la boucherie sont 
tranquilles.

On paie à la boucherie :
No ) ............................................. $0.00 à 5.00
No 2 .....................-..................... 0.00 à 4.00
No 3 ............................................. 0.00 à 3.00
Veaux............................................ 0.06 à 0.06
Agneaux..................    0.90 à 1.00
Moutons tondus......................... 0.00 à 0.00
MoutonB laine...—....................... 0.90 à 1.00

Draps et nouveautés__Le détail arrive à

Rien de nouveau dans les fruits sec ; 
les pommes au gallon et les. pommes 
évaporées sont toujours très fermes.

La mêlasse de Barb ides est toujours 
fermes à 34c, à la tonne et 374c en petits 
fûts.

Fers, ferronneries et métaux -Il n’y a en­
core que peu d’animation dans ce mar­
ché et les prix, faute de transactions 
peut-être, restent sans changement. • 

Huiles, peintures et vernis.—Le ton des 
cours des huiles de lin de la térébenthi­
ne est encore ferme, et à la hausse, 
mais les prix ne sont pas encore chan­
gés. Il y a en ce moment des confé­
rence fréquente contre les manufactu­
riers et les importateurs de peintures 
qui voudraient arriver à une entente 
sur les prix ; mais il n’y a encore rien 
de conclu.

L’huile à salade (graine de coton) est 
encore en linusse nous la cotons aujour­
d’hui de $1.05 à $1.10. Nous haussons 
aussi de 5c, l’huile de marsouin.

Poisson.—Marché actif, à l’approche 
du carême, et prix soutenus.
Morue, No, 1, petite quart $5.90 à 6.00 

do grosse do 7.00 à 7.25
do do en draft 7.75 à 0.00

Hareng, cap Breton, le quart. 5.00 à5.25 
do French Shore do 4.50 à 0.00 
do Labrador (genuine) 5.00 à 6.25 

Poisson blanc 4 quart. $0.00 à 0.00 
Saumon Labrador 4 quart 7.00 à 7.50 

“ “ quart 13.50 à 14.00
Truites des lacs J quart 4.60 à 0.00* « f

Salaisons. — Le lard salé continue & 
hausser, voici un extrait de la dernière 
circulaire de M. Laiug & Sons :
Lard Canada Short Out Mess le quart. $23X0

“ “ “ le 4 quart...... . 11.76
“ “ Short Cut Clear le quart».. 22 60

• ‘J “ le i “ ,.17.16
La graisse composée “ Anchor” est à 

$2.10, à la manufacture, celle de Fair- 
bunk à $2.20.

La graisse pure de panne “ Anchor” 
en sceaux de 20 Ibd vaut $2,80; elle se 
vend :

Canistre de 10 Ibs...................... 138c
“ “ 5 “ ........................ 13jc
11 “ 3 “ ........................ 14c

La graisse composée en canietrès 
vaut :

la fin de la saison et les ventes dimi­
nuent, il faudra attendre le printemps 
et les fêtes plutôt, pour voir renaître 
un peu d’activité. Le gros est tran­
quille. "’~~* 1 * ■ '

Epiceries.—Bonne activité dans cette 
ligne ; collections meilleures.

Rien de changé à la position des thés 
et des cafés.

Le sucre brut est en hausse sur les 
grands marchés, mais nos raffineurs 
s’en tiennent à leurs prix et les mar­
chands de gros ne changent pas leur 
uste.

Canistre de 10 Ibs......................  104e
11 “ 6 “ ................... loge

; “ “ 3 “ ....................... . lOjjc
Les jambons valent de 13 à 14c la lb.
Montréal, décembre 1890. J’ai déjà 

eu l’occasion de me servir de diverses 
préparations à la térébenthine et je 
m’en suis toujours bien trouvée dans 
les affections de bronches et de la gor­
ge. J’ai dernièrement administré a
Plusieurs de mes enfants du Siropda 

êrébentine du Dr. Laviolette, et final 
obtenu des efforts prompts ef'.'vemüÿpæ^ 

quables, surtout dans les cas de Ténm('r 
Coupole. Mme 
Mqntigny,

recorder B. A. T.
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No« Prix Courants

14
25

25

23

7JM. *
Japon Commun à bon • « • • *•»»»!« 0 14

do bon à choix.......................  0 18
Nagasaki commun & bon............ 0 16
Congou......................................- 0 16
Oolong, bon à fin...................... 0 46

do Formosa...........................
Y. Hyson commun à bon............  0

do moyen à choix...... . 0
do choix extra................ - 0 60

Poudre & canon, corn, à bon......  0 15
do moyen & fin...........  0 24
do fin & extra..... - 0 57

Impérial, moyen à bon...............  O 25
do fin à extra.................... 0 37

Souchong..............-....................  0
Cafés verts.

Mocha..........................................  0
Java Old Gov.............................. 0 22
Ceylan Plant................................- ° 22
Rio................................................ 0 19
Maracaibo....................................  0 20
Jamaïque...................................... 0 18
Chicorée...............   ° 08

Cafés rttis : Prix de Chase &• Sanborn.
Standard Java.......................... 36c

. Old Gov. do ..........................  34}c
Impérial do ..... .....................31}c
Arabian Mocha........ .............. 37c
Pure , do ........................ 34c
Standard Java et Mocha-......  37c
Old Gov. Java et Mocha......... 35c}
Java Siftings............................ 3cl}
Jamaïque............................. . 28c
Maracaibo...............................- 31c
Rio...... ...................................- 24 It 2 7c

EpUtt :
Poivre blanc...................... -....... 0 25

do noir............   0 15
Cannelle.....................................  0 12
Clous de girofle............................ 0 25
Gingembre moulu.......................  0 16

do racines...................... 0 15
Muscade....................................... 0 75
Macis...........................................  0 62}
Piment.......................................... 0 10
Aids......................»....................  0 08
Moutaide en boite la lb-............  0 25

1 00 
0 70

do en jarre de 4 lbs.....
Fruits secs : - ■

Raisins frais Valence...... -....
do Eleme........................
do Loose Muscatels bte...
do London Layers..........
do Black Baskets............ .
do Black Crown ...........
do Fine Dehesa., ..........
do Sultana lb..................

_do Corinthe.....................

00
00 1 90

25
60
25
00
08}
06}
00
14
16
10
14
IG
00
00
16
00

0 00 
0 00 
0 00

Prunes de Bordeaux.................. 0 07
Amandes } molles lb................  0 13

do molles, lb................... 0 15
Noisettes....................................  0 09
Noix Marbot............................... 0 13}

do Grenoble............................ 0 15
do Brésil................................. 0 11

Peanuts...................................... 0 10
Pecan.......................................... 0 13
Pommes évap............................ 0 07

Spiritueux : (droits payés)
Brandy Hennessey, caisse......... 12 60

do do gallon,....... 6 76
do Martel, caisse.............. 12 26

Brandy Jockey Club*” , caisse.........  $7 60
do do Y. O. do .......... 8 75
do do V.S O. do ......... 10 00
po do V.S.O.P. do.... . 12 00

Brandy Jules Robin h Oie caisse 8 75 00 00
do A. Matignon & Oie do 11 26 15 60

Brandy J. Rizat caisse..............................10 60
dp do gallon..........................  3 90
do Mvceau caisse........................ 9 60
do Baudet & Brisset caisse.........  10 75

Rhum de la Jamaïque gallon...... 4 00 à 6 00
do Diamant caisse..........................   7 50
do des Lys do ...........................  11 50
do do do (litres)...............  13 76
do Hurard (Martinique) caisse........  10 60
do do do gallon....... 3 90

Gin de Kurper caisse verte....... 6 65 5 70
do de do rouge..— 10 90 11 00
bo do gallon.............. 2 90 3 00
do Méeus caisse verte......... - 6 36
do do gallon.................. 2 75

Esprit de vin 65 O. P.............. , 3 86
do pur..................
do 60 do .......

rye —.......................... —
Toddy do .................. .
Malt do .........................
Vieux Rye, 4 ans.................... 2 05

do 6 ans...................... 2 25
dO 6 ans.....................  2
do 7 ans..................... 3

Liqueurs Custuier ;
Crème de Menthe glaciale verte 00 00 U 00
Curaçao ............. ............. 00 00 10 00

—,--------------- - 00 00 19 00
- ......... tut ea 100

Crème de Oeeeo Ohcova. 00 00 M 00

00 
3 60 
1 90 
1 85 
1 90

35
55

6 60 
2 80 
4 00 
0 00 
3 60

IMMSIMtH ••••«Mte 00 00 13 C0
•••#•••••# 00 00 11 25

Anisette........... ..
Ohe.ry Brandy.....___________
Crème de Noyau, Moka, Geniè­

vre, etc...... ........................... 00 00 10 60
Absinthe supérieure.................... 00 00 10 60
Yermouth... MUS •••••• ...... ...... •••••• 00 00 6 25
Kirsch de commerce....................  00 00 10 00
Kirsch fin..............-....................  00 00 11 00

Vins : .
Bordeaux ordinaire...................... 3 50 7 00

do par gai......................  1 16 2 50
Sicile, par gallon.......... ............... 1 40 0 00
Sheny en caisse...... -................... 4 50 7 00

do par gallon........................ 1 50 4 00
Porto en caisse............................ 4 60 7 00

do par gallon...................... - 1 20 6 00
Madère do caisse................ 7 60 10 00
Champagne Mumm sec.......... - 26 00 31 00

do Louis Rcederer........ 29 00 31 00
do Cliquot..................... 30 0 0 32 00
do Pommery.............. . 31 00 33 00
do Morizet........la c. de 12 b. 25 00
do do .........  do de 24}b. 27 00
do do ........ do de 48}b. 28 00

Champagne Arthur Ræderer...... .'........ 23 60
do Fréminet............... ............. 26 00

Vinaigre :
Vinaigre Bordeaux • •••••M* ......... 0 62} 0 65

do M.Lefebvefr’de,en crache 1 60 0 00
do Malt, gallon............—- 0 55 0 00
do La Bruyère................. - 1 60 0 00

Produits de la maison Michel Lefebvre de : 
Confitures en eanisires :

Canistres de 1 lb................ . la lb. 0 12}
do 2 lbs........................ “ 0 11}
do 3, 4, 6 et 6 lbs.... » 0 11
do 7 et 10 lbs..........  » 0 10}
Confitures en seaux :

Seaux de 7 lbs.......... .. .............. la lb. 0 11
do 14».......................   » 0 10
do 28 ».............................. » 0 10
Confitures en tumblers :

Tumblers de 8 onces..........  la douz.
do de 1 lb.................. »

Gelées en canistres :
Canistres de 1 lb...................... la lb.

do 2 lbs............ ........... »
do 3, 4, 5 et 6 lbs. ... »
do 7 et 10 lbs..........  »
Gelées en seaux :

Seaux de 7 lbs.......................... la lb.
do 14 » ............................. »
do 28»..,...................   »
Gelées en tumblers :

Tumblers de 8 onces.......... la douz.
do de 1 lb.................. »

Divers :
Allumettes Eddy.......................  2 50 3 90
Allumettes autres ..••«•••« ••••••••• 2 80 3 60
Balais..........................................  1 60 3 50
Briques à couteaux....................  0 37} 0 00
Bouchons, grosse....................... 0 20 0 00
Brosses........................................ 0 60 2 00
Chandelles la lb.................. 0 12 0 16
Cartes à jouer par douz......... - 0 40 2 50
Empois Canada.......................- 0 03} 0 00

do Berger........................... 0 10} 0 11}
Epingles à linge la boite.......... 0 60 0 00
Huiles d’olive B. &• G................ 7 50 8 50

do Possell qts...........  2 75 3 50
do do pts..........  3 75 0 00
do Loubon, caisse— 1 60 0 00 
do Plagniol de James caisse 6 00 9 60

$1 10
00

10*
10
09}
09

0 09} 
0 09 
0 08}

$1 10 
2 00

Lessis concentré corn.............. - 0 36
0 70
1 70
2 40 
0 70

do pur.........
Mine Royal Dome g..........
do James g..........
do Rising Sun large douz... 
do do small douz.... 0 40
do Sumbeam large douz......  0 70
do do small..............  0 00

Mèches à lampe No 1...............  0 18
do No 3................ 0 00
do No 3...............  0 12

Savons, bottes...................... -... 1 00 3 45
Savon de Marseille (Castile) la lb. 0 08 0 10
Chandelles Fournier la lb............. 0 16 0 19

do do trouées la lb ------ 0 21
do do de couleur do------0 23

40 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 35 
0 22 
0 15 
0 13

Câble, Manilla, la livre.......... - 0 13
do Sisal...............................  0 11

0 14

do do ............... 40
do do ............... 4fl
do do ........ ...... 60
do do ......... do ....
do ....... 100
do 'Ç 6 fils........ .......  30 do ...
do do ........ ....... 40
do do ......... do «...
do do .........
do do ........ ......, 72
do do ......... do ....

0 12 
0 50 
0 65 
0 76 
0 90

Vernis à chaussures Brown.................. 0 90
Pitres et denrées alimentaires :

Macaroni importé p. lb-......  0 H 0 00
Vermicelle do do .......... - 0 11 0 00
Macaroni Catelli.............. .. 0 05} 0 00
Vermicelle do do ..... 0 05} 0 00 

do en botte de 5 lbs. 0 27} 0 00 
dft do 10do- 0 55 0 00

Sagou p. lb.
Manioca do .
Tapioca do 
darleypot MISIM 

do pearl
Lait concentré p. doz.........-
Nestle’s food do (5%)—..
Rolled oats do ........... ..
Dessicated wheat do .... .. 
Chocolat Ménier fin p. lb... 

do do surfin do ...
do do, Epps ...
do do Fry ...

Chocolat des Gourmets fin la lb.
Farine préparée :

Brodie 4* Harvie XXX, 6 lbs-..

0 04} 
0 04 
0 06 

75 
75 
90 
50 
25 
55 
36 
75 
35 
24

04
05 
00 
00 
25 
00 
65 
00 
00 
37} 
00 
36 
00 
31

do
do
do
do
do

do 3 lbs... 
superb 6 lbs... 

do 31b«... 
Crescent, 6 lbs.. 

do 3 lbs..

$2 50

Nonnandin 6 lbs.
do 3 lbs • •••••••• ..........a....»«.

foudre à Boulanger Cook's Friend : 
Paquets en papier :

No 1.—4 douz. à la caisse.................... $2
, 2__ 6 do   0
3.-4 do   0

10.—4 do   2
12.—1 do   0

CONSERVES
Homards...................la douz. $1 75 .à 2 00
Sardines -................la caisse. 8 50 à 13 00
Maquereau.......-....... la douz. 0 90 â 0 95
Saumon......................... do 1 45 à 1 56
Huîtres.......................... do 1 40 à 2 40
Tomates.....................- do 0 87}à 0 95
Pois (2 lbs)...................  do 0 95 à 0 00
Haricots de Boston.... do 2 10 & 2 25
Blé-d’inde ...................... do 0 96 à 1 05

do Yarmouth... •
- (2 lbs).....................- do 0 00 à 0 00
Pieds de cochon...... ... do «2 30 à 0 00
Poulet rèti (1 lb)....... do 2 30 à 0 00
Dinde rôtie (1 lb)....... do 2 30 â 0 00
Langue (1 lb)............ - do 3 30 à 0 00
Langue (2 lbs)............ do 6 00 à 0 00
Soupe assortie (1 lb). do 1 70 a 0 00

Cornichons aromatiques de A. C. Dion­
ne, la douz...........-........................ $2 50

Sirop de merisier composé, la douz..... $1 60
Produite chimiques.

.........................la lb.Alnn.................. ..
Borax...............................
Bleu (carré)................................
Pearline, boite...........................
Camphre anglais......................
Camphre américain..................
Couperose, 100 lbs .................
Gomme arabique par lb...........
Gomme épinette do ..........
Indigo Madras do ..........
Indigo Bengal do ..........
Soda à laver par 100 lbs.........
Soda à pâte par baril..........
Soufre poudre do ..........
Soufre bâtons de ..........
Acide carbolique......................
Soda caustic 60*.............
Soda caustic 70*............. .........
Sels d’Epsom...........
Extrait de Campée he par lb— 
Extrait de do,Paqueté do ...
Sulph. de morphine 
Opium
Acide oxalique 
Iodure de potasse 
Ouinine
Salpêtre 
Crème de tartre 
Acide tartrique 
Vitriol
Chlorure de Chaux 

Essences et extraits.
Eau de Cologne.........................
Eau de Cologne Hoyt’s, doz.... 
Ean de Floride Murray &

1 #mman............... ..............

do ... 
do ... 
do ... 
do ... 

l’once-., 
par lb... 
do ... 
do ... 
do ■— 
do ...

01}
09 
12 
00 
85 
65 
90 
65 
25 
70 
50 
95 
00 
00

2 50
0 56 

50 
76 
75
10 
12 
90 
00 
12 
00 
40 
07 
30 
45 
05 
03

1 00

2 60

1 50 0 00 
1 85 0 00

. 4 75 0 00
Produits pharmaceutiques.
aile de ricin (castor, la lb à i‘
do ' do do 1 oz. pardoz-... 0 35
do do do 2 do •.... 0 50
do do do 3 dO «EM 15
do do do 4 do -... 90
do do do 6 do 1 00

Huile de foie du morue, demiards
par douzaine...................................... 1 60

Huile de foie de morue Wyeth’s de-
miaids par douzaine..................... . 6 50

Huile de foie de morue par gaL 1 20 à 1 60 
Trésor de nourrice par douzaine... 1 45 
Sirop Dr Coderre (5%) do ... 1 75
Hop Bitters do ... 7 00
Radway Ready Relief de ... 1 75
Pain Killer de 1 76 à 2 00

Spécialités de L. Robitaillé, Joliette, P. Q, 
. I Doux, 1 glu**

Elixir Résineux Pectoral... ........$1.75 $1 *.oo
38.00
15.00
65.00
33.00
40.00
90.00
4u.no
18.00 
18.n0 
18.00 
10.50. 
18.00
75.00
30.00 
18. no
18.00
65.00
42.00 
8o.u0
38.00
33.00
15.00

Restaurateur de Robson.......... - 3.50
Pilules Antibilieuse du Dr Ney- 1.50 
Spéc. Antiasthmat. du Dr Ney- 6.25 

» » petite grandeur.. 3.25
Anticholérique du Dr Ney...... - 3.50
Salsepareille du Dr Ney........- 7.00

» » petite grandeur. 3.75
Onguent antihémor. du Dr Ney. 1.75 
Onguent antidart. du Dr Ney ... 1.75 
Onguent magique du Dr Ney ... 1.75 

» “ petite grandeur... 1.00
Pommade » c. les cors Dr Ney. 1.75 
Baume Catarrhal du Dr Ney.... 7.00 

» » petite grandeur.. 3.50
Eue-douleur dentaire Dr Ney.... 1.76 
Poudre dépurative, prof. Vink... 1.76
Spécifique du prof. Vink..........  6.00
Vermifuge du prof. Vink.......... 4.00
Spavin-Cure du prof. Vink......  7.00

» » petite grandeur 3.50
Colic-Cure du prof. Vink.......... 3.00
Pastilles Vermifuges françoises- 1.40 

Spécialités de Wallace Dawson :
Douz. Gross

Spécifique du Dr Noswood
(Dyspepsine)-....................... 3 50 36 00

Crème de Chocolat.................   1 75 18 00
Stop-it....................................... 1 00 9 00
Rheumatic Cure....................... 4 00 45 00
Morrhuo-Creosol, } flac-......  4 00 42 00

do flacon-— 8 00 84 00
Remède du Dr Park.............. 8 00 84 00

Spécialités du Dr. J, G. Laviolette :
Doz. Grosse.

Sirop de térébentine, gr. $4 00 42 00
» » petits flac. 2 00 21 00
Picault Contant : DOZ. Grosse

Elixir pulmonaire Balsamique. $1 75 $18 00
Biscuits purgatifs parisiens..... 1 20 12 00
Pastilles à vers........»-. 1 60
Poudre de condition, j lb..... . 0 80

.» » } lb....... I
» » 1 lb........ 1

Huile de foie de morue 8 oz...
Huile de foie de morue 6 oz...
Emulsion de foie de morue..... 4 
Huile Vétérinaire *•••••••••••••••• 1
Essence d’Épinette..................  0

CUIRS

25
80

00
50
80

15 00 
7 20

13 00 
18 00 
18 00
16 00

Cuir & sem. No I B. A,...-..••••••«p, m 29
Cuir à sem. No 2 B. A. ..... — ... do 0 xi)
Cuir Buffalo No 1................. 0 16
Cuir Buffalo No 2................. 0 15
Slaughter No 1..................... 0 30
Harnais.--------.. 0 32
Vache cirée mince-....'-— 0 34
Vache cirée forte....... ............ 0 32
Vache sur le grain.........—- . ..... .. do 0 32
Vache grain écossais—..— —... .... do 0 36
Taure française-...——.—. ....M.. do 0 85
Taure anglaise-..................... ____do 0 60
Taure canadienne en peau............ do 0 50
Veau canadien............. .... do 0 60
Veau français-.....—............ ,........do 1 35
Vache fendue moyenne......  , 0 25

0 19
Vache fendue petite.............. 0 15
Carton cuir canadien......... .........do 0 12
Cuir verni grainé......................par pied 0 18
Cuir verni uni .......................
Cuir grainé.......... -........... - 0 16
Mouton mince...................... 0 39

0 35
Buff—......——.................... 0 12

HUILES
Huilé de morue T. N... par gai 
Huile de loup-marin

raffinée...................... do
Huile paille —-....... do
Huile de lard extra...... do
Huile de lard extra No 1 do ! 
Huile d’olive pour ma­

chine ....................... - do
Huile à salade.....-....... do
Huile d’olive à lampiun. do 
Huile de spermaceti... do
Huile de marsouin....... do
Huile de pétrole,

0 42} â 45

60
00
85
76

15 à 1 
00 à 0 
00 à 1 
60 â 1 
50 â 0 

par char 0

55
00
90
80

25
00
10
75
60
13
13*
10)
20
20)

...... MMMMMM .........

Huile de pétrole.......... -...—...par lot 0
Huileaméric—.......... -..........par char 0
Huile améric-----—....... -par 10 qrt. 0
Huile améric-........................par 6 qrt. 0
Huile améric...... ...par q>t 0 20}

ALLUMETTES
Télégraphe la.caisse..................$3.90
Telephone “ “
Star No 
Carnaval 
Parlor 
Louise ville

BALAIS
Balais A & 4 cordes...—(esc. 7}).........- $3 85

" B à 3 “ ...4. “  - 3 15
11 à 4 « ---- » -------- 2.80
X43—» ----- » . ——3.30
Oâ2 » ------ »_____» 2.20
0 43 “ — » ... 2.0C
P 42 “ ----- “ --------$L6t

<1
(I

3.70
2.50
2.80
1.75
3.00

<«
K
fl
f<
fl
II

Pttiti baUia (dofltft. 1*01
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MONTRÉAL, 10 FEVRIER 1892

Les Finanees Provinciales

Nos lecteurs ont dû éprouver un 
véritable soulagement en consta­
tant que le discours du budget de 
M. Hall parle du budget au lieu de 
consacrer, comme c’était l’habitude, 
une bonne couple d'heures à éplu­
cher les budgets de ses prédéces­
seurs. M. Hall a été clair, concis, et 
précis, to the point, comme on dit 
en anglais ; il a même été peut-être 
un peu trop concis en ce sens qu’il 
nous a laissé entrevoir, à deux ou 
trois reprises, des projets que nous 
voudrions lui voir expliquer plus 
clairement, ou bien dont il n’aurait 
pas dû parler du tout. La nature 
humaine est ainsi faite.

A grandes lignes on peut ainsi 
résumer son exposé des budgets de 
1891-92, 1892-93, 1893-94 ! En 
1891-92, les dépenses ont été de 
8499,655.06 en dessous des évalua­
tions budgétaires et les recettes, de 
866,297.14 en dessus des prévisions 
du budget.

L’exercice 1892-93, a donné, jus­
qu’ici, des résultats du même genre : 
pendant les six premiers mois, les 
recettes ont dépassé de $422,448.82 
celle des six premiers mois de 1891 
92; les dépenses, de leur côté, on 
été diminuées, de sorte que le dépôt, 
à la fin de l’année, sera eonsidé 
ralliement réduit.

L’année dernière, M. Hall non 
disait que, pour faire équilibrer le? 
deux côtés du budget, il lui fau­
drait une augmentation de reveni 
de 81,000,0:.)0 et qu’il se proposait 
de demande)' cette augmentatio 
de revenu à d ■ nouvelles taxes.

Les nouvelle; taxes ont été vu 
tées; l’on a commencé dès cetb 
année à les percevoir; et M. Hali 
calcule quelles vont augmenter n «­
recettes de l’exercice de 8450,00U. 
Il estime que l’augmentation de 
certaines licences lui donnera aussi 
en plus 850,000. Dans ses évalua­
tions de. la plus-value des recettes, 
figure une somme de 8161 850, qui 
est le produit de la vente de coupes 
de bois, mais comme on ne vend 
pas de coupes de bois tous les ans, 
il ne faut pas compter cela comme 
une recette permanente.

Il n’y a donc, à vrai dire, que 
$500,000 à ajouter aux revenus 
ordinaires et, pour quelqu’un qui 
demandait 81,000,000, il y a de 
quuî être un peu désappointé. 
Cela nous amène à signaler les 
passages de son discours où il donne 
une idée de ce qu’il entend faire à 
ce sujet.

Il dit d’abord :
** Nous avons réclamé et exigé le 

paiement de ce qui nous est dû et on a 
répondu à notre appel. Nous insistons 
et nous faisons comprendre au public 
que les affaires de la province doivent 
être administrées d’une manière prati­
que et comme des affaires.”

Et un peu plus loin :
“ Quand à nos nouvelles taxes, nous 

en avons encore besoin pour balancer 
nos recettes et nos dépenses, assurer 
notre équilibre en peu de temps et éta­
blir notre crédit afin de faire face avec 
avantage aux échéances prochaines de 
nos obligations.”

Non seulement M. Hall veut 
maintenir les nouvelles taxes, mais, 
comme elles n’ont pas produit tout 
ce qu’il en attendait, il propose de 
les augmenter.

“ On verra, dit-il. que pour l’année 
1893-91, j’ai prévu $50,000 de plus qu’en 
1892-93 pour la licence de manufacture 
et de commerce. J'en suis arrivé là par 
suite de mon intention de cbangtr la 
loi de manière à ne pas permettre au­
tant d’exemptions, et. si ce/a est possible, 
de P appliquer mime à l'année courante ; si 
elle est adoptée, notre position en sera 
d’autant meilleure le trente juin pro­
chain.” '

Il nous paraît donc clairement 
démontré que l’intention de M. Hall 
est, non seulement d’exiger le paie­
ment intégral des taxes actuelles, 
mais d’en augmenter le produit, et 
dès cette année si faire se peut. Les 
agitateurs qui ont prêché la révolte 
contre la perception des taxes com­
merciales cet automne, vont se trou­
ver obligés, ou bien de s’exécuter, 
ou bien de se faire exécuter, qu’on 
nous pardonne le mot. Il noussem- 
ble que si l’on y avait mis un peu 
plus de bonne volonté, d’un côté, 
on aurait pu obtenir plus d’égards 
de l’autre côté ; si tout le monde 
avait payé ses taxes sous protêt, le 
trésorier provincial se serait proba­
blement trouvé en face d’une plus- 
value considérable et il aurait été 
justifiable de remanier la loi. Il 
inscrit pour $200,000 les licences 
le commerce et de manufacture, et 

l'on a calculé que, si tout le monde 
mvait, la ville de Montréal seule 
humerait plus que cela.

N’ayant pu percevoir qu’un mon­
tât bu-n inférieur à ses prévisions, 
I. Hall va être obligé d’augmenter 

le taux de la taxe ou, au moins, le 
t un lire des taxes, pour arriver à 
percevoir la somme qui lui est né- 

iv. ("est le plus clair résultat
I > i.i. récolte des commerçants de 

1 -u t i-;rtl.
M ii> h-s $50,000 de plus qu’il 

espère ainsi obtenir ne permettront 
■as encore h M. Hajl d’équilil irer 

son budget. Il se propose de faire 
de nouveaux retranchements dans 
la dépense, mais ce n’est pas encore 
assez. Donc il faudra encore de 
nouvelles taxes.

Sous quelle forme ? M. Hall n’en 
dit rien. A peine laisse-t-il entre­
voir que ces nouvelles taxes sont 
nécessaires.

Il dit, plus clairement, que notre 
dette flottante et l’échéance de l’em­
prunt de 20,000,000 de francs en 
juillet prochain vont nécessiter un 
nouvel emprunt à long terme. Va- 
t-il se contenter, pour négocier cet 
-emprunVdc 1 autorisation-donnée A 
M. Mercier en 1890 d’emprunter 
810,000,000 dont 84,000,000 seule­
ment ont été empruntés jusqu’ici ?
II y a lieu de le supposer, puisqu’il

a l’air de dire qu’il rendra compte, 
à la prochaine session, des arrange­
ments conclus.

Ce sont là les points que, eu com­
mençant, nous signalions comme 
laissés dans le vague. Peut-être 
vaudrait-il mieux s’en expliquer de 
suite, ouvertement. Mais les gou­
vernements ont tous la même répu­
gnance à confier au public ce qui 
n’existe encore qu’à l’état do projet. 
Ils s’imaginent qu’en invitant les 
chambres et la presse à discuter 
avec eux, ils abaisseraient la dignité 
de la couronne ; et peut-être, com­
promettraient le succès. Il est des 
négociations, qui demandent à être 
menées confidentiellement ; mais 
sur les questions de taxes, il nous 
semble qu’on pourrait, sans man­
quer au decorum gouvernemental, 
inviter la discussion avant que le 
gouvernement se soit formellement 
engagé. Dans d’autres pays, ees 
questions d’impôt sont souvent sou­
mises à une commission d’enquête 
sur le rapport de laquelle le. gou­
vernement appuie ensuite ses déci­
sions. Nous ne demandons pas 
tant ; mais nous aimerions, que M. 
Hall nous pardonne de terminer 
par une critique, qu’il eût un peu 
plus de déférence, sur ce point, en­
vers ses collègues de la chambre et 
envers l'opinion intelligente du 
pays. ’

“ La Consumers Cordage Co.”
Parmi les excroissances économi­

ques aissé sur notre société
à la suite de l’adoption de la pro­
tection, les eomhi lies ou syndicats 
d’industries ont une proéminence 
tout-à-fait reman [liable ; et parmi 
ce.s combines, nous n’en connaissons 
aucun qui-soit plus impopulaire, 
plus universellement détesté que 
celui des corderics.

L’industrie do la corderie était 
autrefois exploitée par une dizaine 
de maisons ou compagnies, situées 
dans les provinces canadiennes de 
l’est: Provinces Maritimes, Ontario 
et Québec. La protection de 20 pour 
cent quelle obtint lors de la mise 
en vigueur de la PolitiqueNationale, 
en fit une industrie florissante que 
la concurrence—commepour le sucre 
et les cotonnades—empêchait de 
trop surcharger ses prix et de trop 
exploiter le public. Vers 1888 les 
cordcrics des Etats-Unis se syndi­
quèrent ou se combinèrent sous le 
nom de “ National Cordage Co.” 
Quelques mois après, un mouvement 
de consolidation se faisait aussi par­
mi les corderies du Canada. Deux 
syndicats se formèrent d’abord, qui 
englobèrent l’un les corderies de 
Québec et des Provinces Maritimes, 
l’autre celles de Montréal et du 
Haut-Canada. Pour le publie, on 
donna un prétexte : La “ National 
Cordage Co.” des Etats-Unis s’était 
assurée le contrôle exclusif de cer­
taines sources de production et afin 
de pouvoir acheter les matières pre­
mières à ronnes conditions, il était 
nécessaire que les établissements 
canadiens fussent affiliés à ceux des 
Etats-Unis.

Cet état de choses dura quelques

I

mois seulement, puis, un bon jour, 
on apprit que les deux syndicats 

's’étaient fusionnés et c’est ainsi 
que prit naissance la “ Consumers 
Cordage Co.”

Comme don de joyeux avène­
ment à ce nouveau monopole, le gou­
vernement fédéral ajouta 5 p. c. aux 
droits protecteurs qui le défendent 
contre la concurrence (?) des Etats- 
Unis.

Avec 25 p. c. de droits à son avan­
tage ; la Consumers Cordage Co. a 
pu résister avec succès à toute ten­
tative do concurrence étrangère ; 
elle a élevé les prix de ses articles 
de 40 à 50 p. c. et èlle distribuait à 
ses actionnaires, en 1891, un divi­
dende et un bonus représentant en • 
semble 40 à 50 p. c. de leur capital.

La compagnie avait originaire­
ment un capital de $1,000,000, dont 
la majeure partie est possédée par 
la “National Cordage Co.”. des 
Etats-Unis, qui a fourni les fonds 
pour l’organisation du monopole ; le 
i'este a été distribué aux action­
naires des anciennes compagnies que 
la •“ Consumers ” a absorbé et ra­
cheté par les directeurs actuels.

Maintenant elle fait publier dans 
les jours l’ouverture d’une souscrip­
tion au pair pour un tiers de son 
capital. On se demande naturelle­
ment, ce que cela veut dire.

Ordinairement, lorsqu’une com­
pagnie, une maison de commerce ou 
un particulier, en pleine prospérité, 
demande de l’argent au publie, c’est 
(pie son capital n’est pas suffisant 
pour l’extension que ses affaires ont 
prises. Il n’y a rien de tel dans le 
cas de la “ Consumers Cordage Co” 
-.un capital est amplement suffisant, 
elle ne peut pas avoir besoin 
de construire de nouveaux éta­
blissements, puisque ceux quelle 
a, elle ne les emploie pas tous. 
Ceux de Québec sont fermés et 
les autres ont des périodes ré­
gulières de repos. La Compagnie 
sans exténuer ses employés, fa­
brique aussi rapidement que la 
demande s’en fait sentir, tout le cor­
dage dont le marché peut avoir be­
soin ; elle n’a donc aucun intérêt à 
augmenter la production ; puis qu’­
elle fabrique assez et vend le prix 
quelle veut. Non, elle n’a pas be­
soin de nouveau capital.

Le prospectus qu’elle a lancé dit :
“ Les directeurs, qui sont maintenant 

les propriétaires de toutes les actions 
formant le capital de la compagnie, 
ont décidé, à la demande de nombreux 
amis de la compagnie par tout le Oana- 
da, d’augmenter le nombre des action­
naires et d’offrir en vente, au pair, dix 
mille actions de cent piastres chacune, 
complètement libérées et quittes de 
tout nouvel appel de fonds.”

Les directeurs, porteurs de tout le 
stock de la compagnie, d’après leur 
propre av.eu, sont :

John F. Stairs, M. P. de Halifax ;
. A. W. Morris, M. P. P., de Mont­

réal ;
Edward M. Fulton, de Mont­

réal ;
George Stairs, de Halifax ;
James M. Waterbury, de Ncw-

Y°ChaoxuEt Marshal d NtV 

York/; .
Willard P. Whitlock, d’Eliza­

beth, New-Jers
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A sept personnes, ils possèdent 
tout le stock de la compagnie, un 
stock qui leur rapporte $400,000,. 
bon an mal an, et, sans nécessité 
apparente, ils se sont décidés : d’a­
bord à tripler leur capital, et ensuite 
à en offrir au public, un tiers au 
pair. ....

Ce n’est pas tout à fait naturel. 
On comprend bien que les béné­

fices nets à partager qui, sur un 
capital de $1,000,000 représentaient 
40/, no feront plus que 13°/ sur un 
capital de $3,000,000.

La Compagnie pou ira par consé­
quent continuer à faire d’énormes 
bénéfices aux dépens des consomma­
teurs canadiens, et si on le lui repro­
che, elle dira : Mais je ne gagne que 
13% sur mon capital ? C’est cette 
opération malhonnête—lors que la 
Compagnie qui s’y livre vit aux dé­
pens du public comme la “ Consu­
mers ”,—que l’on appelle en anglais 
watering the stock mouillage du 
stock/ Les sept messieurs en ques­
tion ont mis dans l’affaire un capi­
tal plus ou moins réel de $1,000,000 ; 
la petite opération qu’ils sont en 
train de faire leur rembourse toute 
leur mise, puisque les actions émises 
leur appartiennent et leur seront 
payées à eux, et, pardessus le mar­
ché ils resteront propriétaires de 
$2,000,000 de stock rapportant 13% 
de dividende, soit, au taux de capi­
talisation des valeurs h la bourse re­
présentant une valeur marchande 
de $4,000,000 à 4,500,000.

Mais il y a encore autre chose." 
Comme le prospectus le dit, la “ Con­
sumers ” est la seconde en impor­
tance du monde entier, des fabri­
ques de cordes et de fil à engerber 
(binders twine.)

Nous n’avons pas suivi le marché 
des prix du fil à engerber que nous 
ne consommons guère dans Québec, 
mais nous sommes autorisés à croi­
re quelle a été la même que celle 
des prix du câble. Or voici cette 
marche. Deux sortes de câble sont 
principalement en usage ici : le câ­
ble de sisal et celui de manille.

En 1885, avant la formation du 
combine le prix du gros était : sisal 
7Je., Manille 9 Ac la livre. En 1886, 
le manille est coté 10 c. En 1887, 
Sisal 8J Manille 91 En 1889, avec 
les deux syndicats, sisal 9$, Manille 
12J. En 1892 (circulaire de la Con­
sumers Cordage Co): sisal 9J, 10 
et 10J ; suivant grosseur ; Manille, 
11, llj et 12c.

Ainsi le monopole de la Consu­
mers nous a valu une augmentation 
de prix de 50% pour un article in­
dispensable, de première nécesssité 
surtout-pour nos cultivateurs.

Dans le Haut-Cauada, au Mani­
toba et au Nord-Ouest, on no se 
sert plus que de la lieuse pour la 
récolte de grains ; or, en nous rap 
portant aux statistiques officielles, 
nous pouvons dire que l’on y récolte, 
en blé, avoine et orge, quelque chose 
comme 150,000,000 de minois.

Or, nous croyons rester beaucoup 
au-dessous de la vérité en disant 
que l’on emploie pour cela 15,000,­
000 de livres de fil à engerber ; et 
si la “ Consumers ” fait seulement 
le par livre de plus quelle ne de­
vrait équitablement taire sur cet 
article, c’est $150,000 par année

qu’elle extorque, sous la protection 
du tarif, à nos cultivateurs.

Aussi, dans LOuest, tout lejmonde 
crie contre cet odieux 'monopole. 
Conservateurs comme libéraux de­
mandent à grands cris qu’on abo­
lisse les droits sur le fil à engerber, 
et,5parmi les remaniements du tarif 
que l’on croit les plus certains, figure 
en premier lieu, l’admission en fran­
chise du fil à engerber.

Alors, que fait la Compagnie ? 
Sous prétexte d’annoncer son émis­
sion, elle subventionne les journaux 
ministériels, à la Panama, pour ob­
tenir leur appui, et les journaux 
libéraux, pour leur fermer la bouche. 
Et si quelque député—en son propre 
nom ou au moyen de quelque homme 
de paille—se trouve parmi les sous­
cripteurs du million offert au public, 
qui nous dira si sa souscription lui 
aura coûté un sou ?

A part que l’affaire des corderies 
est, en elle-même, une bonne affaire, 
tout cela sent terriblement le Pa­
nama !

Le congrès de la propriété foncière,
(Suite.)

Un certain nombre des membres 
du Congrès étaient venus avec la 
conviction que tout était pour le 
mieux avec le meilleur des Codes ; 
cependant ils en arrivaient au bout 
de discussions, à reconnaître la né­
cessité de la publicité réelle et bien 
fondé des critique* qui avaient sou­
levé leurs murmures à la première 
séance.

Il faut bien le dire, beaucoup de 
membres avaient Pintentention ar­
rêtée de combattreles livresfonciers. 
Us les voyaient partout. Us éprou­
vaient à leur égard ce que les alié­
nistes appellent le délire de la persé­
cution. Us tournaient et retour­
naient toutes les lettres de chaque 
projet de résolution pour essayer de 
découvrir s’ils ne s’y cachaient pas. 
Le cadastre leur causa une épouvan­
table terreur.

Toutefois la majorité du Congrès 
vota le 19 octobre qu’ “ il y aurait 
avantage à établir dans les titres de 
propriété la description des immeu­
bles avec les références au cadastre.”

Quel cadastre ? Le cadastre exis­
tant ? Mais est-il parfait partout ? 
Certains membres l’affirmèrent : 
mais leurs affirmations ne résistè­
rent pas aux démonstrations de 
MM. Charles Piat Cheyesso : 13,000 
communes comprenant 20 millions 
d’hectares doivent être réarpentées 
intégralement : 22,000 communes, 
comprenant 29 millions d’hectares 
doivent être réarpentées en partie : 
il reste 1,100 communes dans les­
quelles les plans cadastraux sont 
suffisants. Le lendemain, 20 octobre, 
le Congrès votait à l’unanimité la 
résolution suivante :

Le Congrès considérant :
lo “ Qu un cadastre ne peut ja­

mais avoir par lui-même un carac­
tère juridique;

2o “ Que le cadastre actuel déjà 
insuffisant pour assurer la juste ré­
partition de l’impôt, l’est encore da­
vantage pour fournir des références 
sûres aux titres de propriété.

“ Déclare ; '

" A. Si les dépenses peuvent être 
contenues dans des limites raison­
nables, il est désirable que le cadas- 
;re soit refait dans ses parties dé- 
cctueusss, révisé dans les autres.

“ B. Pour faciliter le bornage col- 
ectif, il convient de faire applica­

tion de la loi du 22 octobre 1888 
aux syndicats du bornage, composé 
de propriétaires possédant dans une. 
même commune une surface mini- ' 
mum déterminé d’un seul tenant 

“ C. Après la revision ou la réfec­
tion du cadastre, il importe d’en or­
ganiser la conservation.”'

Le 21 octobre eut lieu la grande 
discussion des livres fonciers. La 
Commission permanente avait dé­
posé un projet de résolution organi­
sant la publicité réelle et impliquant 
la force probante des livres fonciers.

Ce projet donna lieu à un débat 
très étendu et fort remarquable ; 
MM. Léon Michel et Massigli, pro 
fesseurs à la faculté de droit de 
Paris, lo soutinrent au nom des prin­
cipes du droit romain, au nom des 
nécessités économiques modernes ;

M. Dansaert, à qui, président du 
Crédit Foncier de Belgique, on ne 
pouvait reprocher d’être un simple 
théoricien, fort de l’exemple de son 
propre pays, prouva qu’une réforme 
hypothécaire n’était pas tout, qu’il 
fallait pour asseoir solidement la 
propriété, en augmenter la valeur et 
le crédit, aller jusqu’au livre foncier.

Le parti opposant eût pour in­
terprète MM. Douce et Aubert, no­
taires, et pour principal leader un 
avocat .de Rouen, M. Martin, qui 
évoqua, avec une éloquence passion­
née, les arguments de sentiment qui 
se dressent devant toute réforme : 
il opposa nos traditions, notre pas­
sé, notre nationalité à ces impor­
tations de l’étranger, venant d’un 
pays neuf, comme l’australie, ou ce 
qui pis est de l’Allemagne. U ne 
fut même pas rassuré quand M. Em. 
Besson lui répondit qu’on pouvait 
trouver l’origine des livres fonciers 
dans l’afypropriance de Bretagne. 
U nous fit entrevoir que nous reve­
nions à l’investiture féodale, et i 
présenta l’Etat comme prêt à con­
fisquer toutes les propriétés, du 
moment qu’il leur donnait une sé 
curité plus complète que celles 
qu’elles ont actuellement. U étonna 
un peu quand il refusa de reconnaî­
tre la distinction établie entre les 
droits réels et personnels.

Le Congrès, par deux cent ving- 
huit voix contre soixante et onze 
voix, refusa d’émettre un vœu en 
faveur de l’étude des livres foncière.

Cependant, ceux mêmes qui 
avaient parlé dans ce sens avaien ; 
prouvé, par leurs propres discoure, 
que cette étude était encore plus né­
cessaire peut-être à leurs adversai­
res, qu’à leurs partisans.

Le lendemain, le Congrès adop­
tait à l’unanimité moins une ou deux 
voix, deux résolutions de MM. Noë 
Pardon, ancien gouverneur de la 
Nouvelle-Calédonie, et Harold Tar­
ry, tendant à expérimenter les livres 
fonciers avec force probante en Al­
gérie et dans les colonies

A la dernière séance, sur le rap­
port de M. Fravaton, on a agité la 
question s’il ne fallait pas conver­
tir les droits de mutation en impôt

sur la jouissance. Après un discours 
de M. Biseuil qui soutenait cette 
Lèse, le Congrès ne s’est pas pro­

noncé.
Après cet exposé des travaux du 

Oongrèsse pose cette question: quels 
en sont les résultats ? N’est-il pas 
revenu en deçà du Congrès de 1889 ] 
Ses décisions ne son-elles pas de na­
ture à prouver que la Commission 
du cadastre est trop audacieuse, et 
que nous devons abandonner, en 
France, toute velléité de constituer 
un titre de propriété irrévocable ?

Examinons. D’abord, ce Congrès 
a prouvé qu’il y avait unanimité 
pour une réforme hypothécaire ; i) 
a reconnu la nécessité de la publi­
cité de toutes les transcriptions ; il 
y a loin de là à la protestation de la 
Chambre des notaires contre la loi 
de 1855. U a reconnu l’utilité de 
la réfection du cadastre et de la dé­
férence des titres au cadastre ; il a 
admis, en un mot, tous les prélimi­
naires du livre foncier, mais il a re­
fusé d’aller jusque là. Qu’est-ce que 
cela prouve ? Qu’il n’a pas été logi­
que, voilà tout.

En Australie, Robert Torrens 
avait trouvé, comme ses principaux 
adversaires, les sollicitors : son sys­
tème n’a pas encore étéappliqué en 
Angleterre, par suite de l’opposition 
des sollicitors. Quand on consul­
tait les conducteurs de diligences et 
les rouliers sur l’utilité des chemins 
de fer, ils considéraient tous qu’ils 
étaient inutiles, dangereux et im­
possibles. Des hommes désintéres­
sés, mais effrayés par les ' nouveau­
tés, partageaient leur opinion, et la 
perspicacité de M. Thiera lui faisait 
déclarer qu’ils ne seraient jamais 
que des instruments secondaires de 
circulations, bons pour la banlieue 
de Paris.

En face de propositions austi au­
dacieuses que celles que nous fai­
sons1 il n’est pas étonnant de trou­
ver, de la part des notaires et de 
beaucoup de fonctionnaires de l’en­
registrement. une vigoureuse résis­
tance : ils ont des habitudes acqui­
ses, le changement les dérangerait. 
Avec la meilleure foi du monde, ils 
considèrent comme un danger ce qui 
serait un trouble pour eux.

Naturellement, dans ce Congrès 
où on s’occupait des intérêts dé la 
propriété foncière, les propriétaires, 
sans autre qualité que celle de pro­
priétaires, étaient peu ou beaucoup 
représentés. C’est l’habitude. Jamais 
les consommateurs ne font partie 
des commissions d’enquête, quand 
il s’agit des tarifs douaniers, et ils 
laissent aux industriels le soin de 
traiter ces questions, comme si leurs 
intérêts respectifs n’étaient pas dif­
férents. Les notaires connaissent 
bien les questions de propriété, les 
conservateurs des hypotheques aus­
si, mais enfin ils ne sont pas de 
simples propriétaires n’ayant qu’un 
intérêt : avuir des titres de proprié­
té irrévocables et pouvant se pro­
curer facilement du crédit.

Malgré les oppositions qu’ont ren­
contrées les livres les livres fonciers 
dans ce Congrès, je considère qu’il 
a fait faire un pas considérable à 
leurs intitution. Pendant dix jours, 
dans des séances durant sept ou huit 
heures par jour les questions con-
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cernant notre régime foncier ont été 
traitées à tous les point de vue. 
Jamais il n’avait passé par un pareil 
laminoir. Tous les membres du 
Congrès en sonf partis aveo la con­
viction qu’ils y avaient appris quel­
que chose.

Nous ne nous étonnons pas de la 
timidité de beaucoup d’entre eux en 
face de la gravité des problèmes 
posés. Ils n’ont pu, tout d’un coup, 
se dégager des préjugés dont les a 
imbus la distinction classique entre 
la propriété mobilière et la proprié­
té immobilière. Un grand nombre 
de personnes considèrent que la pro­
priété immobilière doit être stable, 
appartenir toujours aux mêmes fa­
milles et qu’une hypothèque conduit 
tout droit l’imprudent qui l’a con­
sentie au conseil judiciaire. Nous 
venons leur dire : il faut que le titre 
foncier soit aussi irrévocable qu’un 
titre de rentre ; il faut que ce mor­
ceau de papier qui remplacera tou­
tes vos paperasseries et vos grosses, 
puisse être transmis par, voie d’en­
dossement, enregistré au bureau de 
la conservation foncière ; il suffira 
an propriétaire de le déposer dans 
une banque pour obtenir un prêt 
sur nantissement. Les gens sages, 
timorés, s’écrient “ Mais c’est une 
révolution ! ” Nous leur répon­
dons :—Pacifique et légale,” mais 
nous n’essayons pas d’en atténuer 
l’importance' et si nous nous y at­
tachons avant tant de persévérance 
et de passion, c’est précisément 
parce que nous considérons quelle 
doit avoir la plus profonde réper­
cussion sur notre état économique.

Yves Guyot.

Actualités.
H.

Un horloger de Genève vient 
d’inventer la montre parlante. C'est 
une montre à répétition qui dit les 
heures au lieu de les sonner. Ainsi, 
quand vous rentrerez chez vous, 
après une veillée agréable où vous 
aurez perdu la notion du temps 
écoulé, votre montre en lui pres­
sant gentiment le ressort, vous dira : 
“ Deux heures trois-quarts.”—Voilà 
une nouvelle appljcation du' phono­
graphe qui aura de la vogue.

*
* *

Un étudiant de Milan avait dé­
couvert en 1859 le secret de pétri­
fier la chair humaine, mais il sc 
noya quelques années après empor­
tant son secret avec lui.

*
* *_________

D’après “ Ryland’s Iron Tradê 
< ircular”, sur 751 haut-fourneaux 
en existence dans le Royaume-Uni, 
•‘159 seulement étaient en opération 
le 31 décerrlne dernier ; 19 avaient 
été éteints depuis le 30 septembre. 

*
* *

La plus forte grue à vapeur du 
monde appartient à une compagnie 
de navigation de Hambourg. On 
1 emploi aux docks pour soulever 
les-colis d’une grosse pesanteijr en 
chargeant ou en déchargeant les 
navires ; on dit quelle enlève tout 
à fait aisément une locomotive à 
cinq paires de roues. ’

Renseignements Commerciaux
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTÉS

La société “Pic,héAHavard,”Alphon- 
8ine de la Durantaye, veuve A. Piché et 
Magloiqe Havard, nouveautés, Mont­
réal, a été dissoute le 2 septembre 1892.

La société “ G. M. Hodges A Oo,” 
Gilbert M. Hodges et Wm. A. Proulx, 
agents de manufactures. Montréal, a 
été dissoute le 1er janvier 1893.

La société’ “ Robillard & Wolfe, ” 
Maxime Robillard et Michel U. Wolfe, 
grains, foin, charbon etc, Montréal, a 
été dissoute le 21 janvier 1893.

La société “ Genser & Benjauiin, ” 
Cari Genser et Isaac Benjamin, bou­
chers, Montréal, a été dissoute le 31 
janvier 1893.

La société “ Robert,A: Cie," Hormis- 
das Legault dit Deslauriers, ülivier: 
Placide Robert, Joseph A. Gagné et 
Jos. Alfred Paré, boissons, Lachine, a 
été dissoute le 25 janvier 1893.

La société “ D. Ouimet A lils,” I)a- 
mase Ouimet et Alphonse Ouimet, 
hôteliers, Montréal, et la société “ Oui­
met & fils,” Damase et Alphonse Oui­
met, embouteilleurs, Mile-End, ont été 
dissoute le 31 décembre 1893.

NOUVELLES SOCIÉTÉS

“ The James Robertson Company 
(Limited) ’’constituée en vertu de Let' 
tees Patentes du Canada, le 31 décem­
bre 1892, Montréal, Jumes Robertson, 
président.

“ Hanson Bros ” courtiers, et agents 
financiers. Montréal, William Hanson 
et Edwin Hanson. Depuis le ler'jan- 
vier 1893.

“ G. M. Hodges A Co ” agent de ma­
nufacture, Montréal ; William W. 
W. Whitlock, Gilbert M. Hodges et 
Wm. A. Proulx. Depuis le 1er jauvier 
1893,

“ Robert A Cie” liqueurs et boissons, 
Lachine ; Olivier Placide Robert, Jos. 
A. Paré, Joseph A. Gagné, Edouard 
Ouellette et Adélard Martin. Depuis 
le 1er février 1893.

“ The Globe Portrait Co ” artistes 
photographes, Montréal ; Egérie Du­
fresne veuve de James Such et Orner 
Dufresne. Depuis le 7 décembre 1892.

“ Cbs. A A. Lapointe, carrossiers, 
Montréal ; Charles et Alfred Lapointe. 
Depuis le 2 février 1S93.

“ Jenkin A Holt” agents d'assurance, 
Montréal ; James F. Jenkin et Thomas 
Holt. Depuis le 1er novembre 1892.

“ Robillard A Fluet ” épiciers, Mont­
réal. Antoine Tréfilé Robillard et Ad- 
iutbr Fluet. Depuis le 0 décembre 1892,
DEMANDES I)E SÉPARATION DE BIENS.

Dame Annie Beauchamp, épouse de 
M, Adonias Dansereau, confiseur, de 
Montréal.

DIVIDENDES DE FAILLITES.

Dans l'affaire de M. Jean Bilodeau, 
deSt-Elzéar; premier et dernier divi­
dende payable à partir du 20 février. 
H. A. 'Bédard curateur.

Dans l’affaire de M. Adolphe Payette, 
de Montréal, dividende payable le 20 
février. Kent A Turcotte, curateurs,

CURATEURS

MM. Bilodeau A Renaud, ont été 
nommés curateurs à la faillite dé M. J. 
A. Riopel, de Montiéal.

MM. Bilodeau et Renaud ont été 
nommés curateurs à la faillite de W. 
F. Dogherty A Cie, de Montréal.

M. Charles Desmarteau a été nommé 
curateur à la faillite de W. F. Beck A 
Co, de Montréal.

MM. Kent et Turcotte ont été nom­
més curateurs à la faillite de MM, Ber­

trand, Lavallée et Gélinas, de Montréal.
M. Geo. Paré a été nommé curateur 

à la faillite de C. Kuhne, absent; de 
Montréal.

M. Chas. Desmarteau a été nommé 
curateur à la faillite do M. Jos. E. Des­
lauriers, de Montréal.

M. Chas Desmarteau a été nommé 
curateur à la faillite de Samuel Mills, 
de Montréal.

MM. Kent et Turcotte ont été nom­
més cuiateurs à la faillite de M. J. O. 
Paré, de Montréal.

MM. Bilodeau et Renaud ont été 
nommés curateurs à la faillite de M. 
George Larochelle, de Montréal.

MM. Bilodeau et Renaud ont été 
nommés curateurs à la faillite de M. 
Jacob Goldstein, de Montréal.

MM. Alex. F. Riddell et Wm. Com­
mon ont été nommés liquidateurs de la 
“ Balmoral Hotel Company.”

M. John McD. Huins a été nommé 
curateur il la faillite do Dannis O’Brien 
A Son. .

MM. J. P. Royer et R. R. Burrage 
ont été nommés curateurs i\ la faillite 
de M. Julius Friedman, de Sherbrooke.

M. Aug. J. Andrews a été nommé 
curateur à la faiilite de M. Siméou Si­
monson, de Québec.

M. N. Matte a été nommé curateur à 
la faillite d« M. Chas. G. Beaulieu, de 
Lévis.

M. N. Matte u été nommé aurateurà 
la faillite de M. Robert Morgan, de 
Québec.

MM. Bilodeau A Renaud ont été nom­
més curateurs à la faillite de M. Phi­
lippe Barbeau.

FAILLITES.

Mondial.—M. Adolphe Balthazar, en­
trepreneur, a reçu une demande de 
cession.

, M. Abraham Braliadi, chapellerie et 
fourrures, fait cession de ses biens :

PassiPenviron $40,000.
Assemblée des créanciers le 10 février.
Henry McDonald, maître charretier, 

a fait cession de ses biens :
Passif environ $1,700.
Assemblée des créanciers le 14 février.
La “Montreal Industrial Exhibition 

Oo ” a été mise en liquidation par ordre 
de la Cour.

M. Alphonse David, nouveautés, a 
fait cession de ses biens.

Passif $2,500.
Assemblée le 14 février.
Douglas A McNicce, vaisselle etc., ont 

fait cession de leurs biens.
Passif $38,750.00.
Assemblée le 10 février.
La succession de M. A. Périard, li­

braire, a fait cession.
Passif $20,000.
Assemblée des créanciers le 10 février.
Sti-CuiUg,mde.—}A. Jean-Bte Deslau 

riers, pharmacien, a reçu une demande 
do cession.

St-Elphigt.—M. Daniel Paquette, ma­
gasin général, est en difficultés.

DrummondviUt. —MM. Lemire A Frère, 
magasin général, déjà notés, sont eD 
difficultés. -œ-

Sle'brocke.—MM. Chas. H. Nutter et 
Cyrus A. French marchands de vins 
etc, ont fait cession de leurs biens.

APICÜLTDRE MODERNE
Elevage mixte

Annoncer le fusionnement du 
mobilisme, (emploi des cadres mo-« 
biles) et du fixisrnïe (emploi des 
cadres fixes) serait iassurémeut 
prématuré. Néanmoins, sans être

® \
prophète, on peut parfaitement 
prévoir une époque très prochaine, 
où se concluera une alliance en 
bonue forme entre les deux sys­
tèmes d’élevage réputés irréconci­
liables.

Un premier pas a déjà été fait, 
et des concessions réciproques,sont 
nées deux nouvelles théories 
mixtes, pouvant? servir de fonde- 
jnent à l’apiculture perfectionnée. 
Le mobilisme abandonnant ses pré­
tentions, parfois exagérées, fait 
une large part au fixisme, en lui 
cédant le nid à couvain ; quant au 
fixisme, il se plie aux exigences du 
mobilisme, en accordant droit de 
cité aux cadres à cire gaufrée, aux 
nourris8eurs perfectionnés, aux 
hausses ù alvéoles artificiels et à 
sections. Les partisans des deux 
systèmes d’élevage se désistant de 
leurs prétentions les plus absolues, 
l’entente se fait aisément.

La première méthode née de 
l’union du mobilisme et du fixisme 
repose sur l’introduction, dans lek 
anciennes .yuches, de cadres mo­
biles garnis de rayons gaufrés. 
Comme on le sait, toute bâtisse se 
compose de deux parties bien dis­
tinctes ; le nid à convain et le 
grenier à miel. Dans les habita­
tions tout à fait primitives, c’est- 
à-dire dans la ruche de paille com­
posée d’une seule cavité intérieure, 
sans paroi aucuue, le couvain et 
les provisions ne pouvaient être 
extraits séparément, et l’apicul- 
tçur en était à étouffer les abeilles, 
lorsqu’il voulait s'emparer du 
fruit de leurs travaux. Cette bar 
bare coutume a, Dieu merci, pres­
que universellement disparu, et 
la ruche ayant été perfectionnée a 
reçu, comme complément, un cha­
piteau. Grâce à cette modifica­
tion, l’habitation des faiseuses de 
miel est devenue plus comfortable, 
l’étage inférieur, c’est-à-dire le par­
terre, est réservé au convain et à la 
nourriture courante, tandis que 
l’entresol ou le premier étage est 
destiné à recevoir les provisions 
plus abondantes, nécessaires à 
l’entretien de la ruchée en hiver. 
Ce sont ces provisions que l’api­
culteur enlèvera pour son usage, 
au moment de la grande récolte, 
de manière à stimuler les insectes 
au travail. Il aura garde de ne 
pas toucher au nid à couvain, sauf 
le cas de nécessité urgente.

On le voit, la ruche est donc 
divisée en deux parties absolu­
ment distinctes : la hausse ou chaj 
piteau seule est accessible à l'éle­
veur. Tel est le premier système 
d’élevage, qui devient mixte si 
l’on substitue, à la hausse 
ordinaire et toute simple, 
des maisonnettes eu paille, une 
hausse à rayons du genre 
Dadant au de Layens. Comme 
cette espèce hybride est destinée, 
sans nul doute, à un certain succès 
dans les contrées où l’apiculture 
n’est pas encore très développée, 
voici quelques renseignements 
théoriques et pratiques, qui per­
mettront de construire à très bas 
prix la ruche mixte, et de l’utiliser 
aussi avantageusement que pos­
sible.

Les bâtisses comprenant deux 
parties essentielles, appartenant 
l’une au fixisme, lautre au mobi- 
listne, il est nécessaire de ne les 
envisager que successivement.

Relativement à la capacité et à 
la forme du nid à couvain, d’excel-
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lents conseils ont été donnés par 
M. l'abbé Voirnot dans son Api- 
culrure éclectique. La distinction 
entre le grenier à miel et le nid à 
couvain est extrêmement impor­
tante, dit-il, elle est fondamentale.
11 s’agit ici d’une question d’his­
toire naturelle, indépendante, par 
conséquent, de la latitude et de la 
longitude. Dans tous les paye, il 
faut qu'au printemps ou en été les 
abeilles aient pu atteindre leur dé­
veloppement suffisant pour le 
moment de la miellée, et qu'en 
hiver, elles aient l'espace néces­
saire pour loger la population et 
les provisions. .

On sait d’autre part, que, dans 
une ruche bâtie, une capacité 
d’une pinte est nécessaire pour 
loger dans les rayons 2 livres de 
miel et entre les rayons mille 
abeilles ; et quant au couvain, il 
faut à peu près une pinte pour 
loger 2,500 abeilles au berceau, ou 
environ pour 1 gallon 10,000 œufs 
bu larves. Partant de ces faits, dus 
à l’expérience, M. l'abbé Voirnot 
arrive à la conclusion suivante : 
Admettons qu’une colonie arrive 
en octobre avec 20,000 abeilles et 
30 livres de provision pour elle- 
même et pour le couvain du-prin­
temps jusqu’en mai. Ce sont des 
chiffres respectables, qui n’ont ce­
pendant rien d’exagéré.

Comme généralement les abeil­
les ne logent pas entre les parties 
de rayons renfermant le miel 
operculé, qui serait trop froid, il 
faudra 4 gallons pour loger les pro­
visions et 5 pour les abeilles, Total : 
0 gallons. Le uid à couvain, en 
hiver, pourrait être réduit à moins 
de 9 gallons, s’il y avait moins de 
20,0()0 abeilles, ou si on laissait 
moins de 30 livres à l’automne, eu 
se réservant de compléter au prin­
temps. Quelle capacité devra avoir 
le nid à couvain pour l’été, c'est-à- 
dire à parti de mai, époque où les 
abeilles se suffisent généralement ? 
C’est ici que les chiffres peuvent 
et doivent être un peu plus élas 
tiques, car la capacité devrait 
varier selon la ponte et celle-ci 
varie suivant la fécondité tie la 
reine, suivant la population, sui­
vant les provisions en miel et 
pollen, suivant la température 
Partons donc d'une ponte de 3,000 
œufs par jour, qui n’est pas le 
maximum, mais du moins le mi­
nimum du maximum. Le déve­
loppement d'une abeille exigeant 
21 jours, depuis la ponte de l’œuf 
jusqu’à la sortie de l’alvéole, une 
ponte de 3,000 œufs exigera 03,000 
cellules, or, à 10,000 pour 1 gallon 
il faudra autant de fois 1 gallon 
que 10,OOOrsont contenus dans 63,­
000. Lé premier écolier venu vous 
dira: en 03,000 combien de fois 
10,000? Il y a 6, 3 gallons. La 
nourriture de ces 03,000 nymphes 
coûte 10 livres pour lesquels il 
faut 2 gallons. Total, eu chiffres 
rouds, près de 0 gallous.

Ce calcul remarquable permet 
donc de déterminer à priori la 
capacité très approximative à 
donner un uid à couvain en toute 
saison. On arrive à ce nombre 8 
à 9 gallons.

D'autre part, en prenant les 
dimensions de toutes les ruches à 
cadres, françaises, américaines, 
anglaises, allemandes, etc., présen- 

. tées à l’exposition universelle de 
Paris en 1889, M, Voirnot est ar­
rivé à un résultat confirmant plei-

LE PRIX COURANT

nemerit les données précédentes : 
il a trouvé une mo\enne de 9 gal­
lons dans l'œuvre des cadres et 
une moyenne de .12 gallous dans 
l’œuvre des parois de ruches. On 
peut donc hardiment conclure 
qu’un nid à couvain, conforme an 
raisonnement et à l’expérience, 
doit avoir environ 10 gallons au 
maximum de capacité intérieure 
pour les ruches fixes, et 12i pour 
es ruches, à rayons mobiles.

Tels sont les principes essentiels 
qu’il est indispensable de ne pas 
oublier lorsqu'on veut s’occuper 
avec fruit d’élevage. La capacité à 
donner au nid à couvain étant 
connue, il reste à déterminer sa 
forme. On comprend aisément' 
qu’eu cette matière, on jouisse 
d'une certaine latitude surtout 
orsqu’il s’agit de ruches mixtes 

dont la chambre inférieure n’est 
pas destinée à recevoir des cadres 
mobiles. Sans doute, si l’on 
possède déjà les ruches rondes 
en pailles et que l’on eu 
soit coûtent, on- pourra, pour évi­
ter les désagréments que procure 
opération de transvasage et, eu 
même temps, utiliser un matériel 
auquel on ne saurait trouver d’au­
tre emploi, se contenter de modi­
fier légèrement la partie supé ieu- 
re, de manière à la rendre apte à 
recevoir les hausses garnies de ro- 
yons artificiels. En général, il est 
cependant plus avautageux 
d’adopter la forme cubique. Ou 
peut facilement, sans être artiste 
en menuiserie, fabriquer des cais­
ses carrées suffisamment bien ajus­
tées. Si l’on est quelque peu habi­
le, on les fera à double paroi et 
l’on adaptera à la partie inférieure 
ub* plateau mobile, ce qui facilite 
beaucoup le nettoyage. Ou 
pourrait même munir cette 
chambre à couvain de divers per­
fectionnements propres au mobi­
lisme, tels que trous-de-vol rétré- 
cissable an moyen de plaques mé­
talliques, uourrisseur dans le pla­
teau, etc., mais que l’ou n’oublie 
point que ce ne sont pas là des 
modifications indispensables,

D’ailleurs, comme les bâtisses 
peuvent être construites par les 
abeilles, selon leur fantaisie, puis­
qu’il n’y a ni cadres ni cire gau­
frée pour les diriger, le^ fabricant 
de ruches ne sera plus tenu à cette 
extrême précision nécessaire lors­
qu'il s’agit des chambres à cou 
vain contenant des cadres. La 
hausse seule demandera des mesu­
res très exactes ; mais comme elle 
ne se compose que de quatre 
planches minces, sa construction 
n’offre aucune difficulté, à moins 
qu’ou ne la surmonte d’un toit 
analogue à celui des ruches 
Dadant, ce qui la rendrait un peu 
coûteuse, mais beaucoup plus jolie. 
Placée daus un verger, une sem­
blable maisonuette ne donne au­
cun embarras : on ne la touchera 
qu'au moment de la récolte. Les 
abeilles mettant le miel à proximi­
té du couvain,c’est-à-dire à l’étage 
inférieur, auraient toujours des 
provisions suffisantes, ce qui sup 
prime toute iuveutiou de l’éleveur, 
dont le rôle sera limité à l’extrac 
tion des rayons chargés de miel.

A. Bërtiiier.
(Extrait du Cosmos)

Bureau de Poste
- DE MONTREAL

DEFINITIONS ET REGLEMENTS 
1ère classe

Comprend les Lettres, les Cartes 
Postales, Documents Légaux ou Com­
merciaux écrits en tout ou en partie, à 
l’exception de ceux spécialement 
exemptés, et toute chose du genre 
d’une lettre ou d'une correspondance 
écrite.

Les lettres pour le Canada et» les 
Etats-Unis doivent être, affranchies 
d’un port de 3 centins par once, et 
pour les autres pays 5 centins par demi 
once, à l’exception de quelques loca­
lités dans l’intérieurrtde l’Afrique, qui 
doivent porter 10 centins par demi 
once.

Pour la Côte des Neiges, Delori- 
mier, Outremont, Côte St Antoine, 
Côte St Louis, Côte St Paul, Côte 
Visitation, Mile-End, Notre-Dame 
de Grâce, Ste Cunégonde (y compris 
les Avenues Dorchester et Metcalfe,) 
Maisonneuve, St Henri (Tanneries de 
l’Ouest) St Lambert, Longuèuil, Ville­
neuve et Montréal Sud 1 centin par 
once.

Pour les lettres locales mises à la 
sosie à la Pointe St Charles, St Ga­
in iel, Hochelaga et Quartier St Jean- 
Baptiste, ou déposé au bureau central, 
le taux est 2 centins par once.

Un envoi de cette classe insuffisam­
ment affranchi, déposé à la poste et 
délivré au Canada, est taxé du double 
de l’insuffisance d’affranchissement.

Les lettres nou-affranchies sont en­
voyées en rebut

Celles qui s. n„ insuffisamment af­
franchies, pour les Etats-Unis, ou en 
venant, sont taxées de l’insuffisance 
d’affranchissement payable lors de la 
distribution. Les lettres pour les Etats- 
Unis doivent être affranchies au moins 
d’un port de 3 centins 

Les lettres non affranchies pour le 
Royaume-Uni et autres pays, sont pas­
sibles d’un port double à leur desti­
nation, et du double de l’insuffisance 
d'affranchissement quand elles ont été 
insuffisamment affranchies.

Les lettres adressées à des initiales 
ou à un nom fictif, seront versés ^gn 
rebut si on n’y a pas ajouté une adresse 
de rue, un numéro de boîte, ou une 
antre-définition exacte.

Les lettres portant des timbres mu­
tilés, au tellement salis ou défigurés 
que les commis préposés au triagé ne 
peuvent s’assurer s’ils ont déjà servi, 
seront envoyées en rebut.

Cartcs-Postales
On ne peut rien attacher à une carte 

postale, et elle ne doit ni êlre coupée 
ui changée aucunement. Un timbre 
d’un centin collé à une carte postale 
ayant déjà servi, ne sera pas accepté 
comme une carte postale.

2e CLASSE
Poor lo Canada et les Etats-Unis

Les journaux et les publications pé­
riodiques déposés au bureau de poste 
par le bureau de publication pour les 
abonnés réguliers résidant ailleurs au 
Canada ou aux Etats-Unis, sont trans­
mis franc de port.

Les joui naux et publications pério­
diques paraissant moins d’une fois par 
mois et adressés aux abonnés ou agents 
léguliers, et les numéros spécimens, 1 
cent par livre ou fraction d’une livre.

Les jour naux et publications péi iodi- 
ques d'Angleterre envoyés aux Agents 
ou Libraires pour des abonnés réguliers 
en Canada, sont admis franc de port.

Les journaux des bureaux de publi­
cation-pour être distribués par les fac­
teurs, sont passibl s du port ordinaire 
des journaux d’occasion.

3e CLASSE
Objets divers pour le Canada

1. Journaux et publications périodi­
ques d’occasion. Port, 1 centin par 4 
onces; affranchissement obligatoire ; 
limite de poids 5 lbs. Un journal seul 
ne pe ant pas pins de I once, pourra 
être admis pour J ceutin.

2. Paquets de livres. Port, 1 centin 
par 4 onces ; limite de poids 5 lbs. ex­
cepté pour un livre seul, pour lequel la 
limite est de 7 lbs.

3. Objets divers, (a) Pamphlets im­
primés, circulaires imprimées, &c., et

aussi les graines, boutures, racines, 
greffes, &c., port, 1 centin par 4 onces. 
(b) Les cartes géographiques, lithogra­
phiques, photographies circulaires pro­
duites au moyon d’un procédé mécani­
que facile à reconnaître, les actes, 
hypothèques, polices d’assurance, rap­
ports de milice, d’écoles et de niunici- 
jalités, papeterie imprimée, &c. ; port 
L centin par 2 oz.

Les objets divers doivent être enve­
loppés de manière à être facilement 
examinés. La limite de poids est île 
5 lbs.

4. Les patrons et les échantillon*. 
Port, 1 centin par 4 onces ; limite de 
poids, 24 oz; devront être enveloppés 
avec sûreté et faciles à l’examen, et 
pour la farine et objets de la Sorte on 
devra se servir de boîtes ou de sacs eu 
toile.

Objets divers pour les EtatvUnls
(A)Les journaux et autres choses im­

primées en général excepté les livres, 
port, 1 centin par 4 onces. (B) Autres 
objets divers, comprenant les livres; 
port, 1 centin par 2 onces, mais un af­
franchissement d’au moins 5 centins 
est nécessaire pour les papiers légaux 
ou commerciaux, et de 2 centins poul­
ies patrons et échantillons.

La limite de poids pour les patrons 
et échantillons est de 8 onces, et pour 
autres objets dans cette classe de 5 lbs.

4e CLASSE—Paquets pour lo Canada
Les paquets ou colis ne doivent pus 

dépasser le p oids dé 5 lbs., 2 pieds de 
longueur et 1 pied de largeur ou hau­
teur. Us doivent être affranchi et le 
paquet devra être inscrit “par Paquet- 
Poste.” On peut enregistrer les paquets 
au moyen d’nn timbre d’enregistre­
ment de 5 cents, en sus de l’affran­
chissement.

Les paquets- insuffisamment affran­
chis seront admis et taxés du port dû, 
pourvu qu’ils soient affranchis au 
moins d’un port et que l’insuffisance 
d’affranchissement n’excède pas un 
port.

5e CLASSE

Comprend les articles non passibles 
de port moins élevé. Le port est d un 
centin par once ou par fraction d’once. 
Limite du poids de 5 lbs, 2 pieds de 
longueur et un pied de hauteur ou 
largeur. Les objets qu’on prétend être 
de la 5ème classe, doivent être arran­
gés de manière à ce qu’on puisse faci­
lement s’assurer de leur contenu. Les 
paquets de 5ème clause, comprenant 
les graines, les boutures, racines, gref­
fes peuvent être expédiés aux Etats- 
Unis, affranchis du même p rt qu’au 
Canada, mais le contenu sera passible 
d’inspection et de droits dédouané aux 
Etats-Unis. Les boites fermées conte­
nant du poisson, du homard, des lé­
gumes. des viandes, etc., dont les éti­
quettes indiquent clairement le con­
tenu, étant dans les conditions de 
sûreté voulue, peuvent être transmises 
en Canada comme objets de Sème 
classe, mais rien de cacheté ne peut 
être transmis aux Etats-Unis. Les 
liquides, les huiles et ies substances 
grasses peuvent être transmis en Ca­
nada et aux Etats-Unis comme objets 
de 5ème classe, quand ils sont déposés 
dans les conditions de sûreté exigées 
par le Guide Postal du Canada. Les 
clichés sont inclus dans cette classe. 
Un paquet de 5ème classe insuffisam­
ment affranchi sera taxés le double 
du port dû, pourvu que ce ne soit pas 
plus de 5 cts.

Paquet-Poste
Pour le Royaume Uni et leu 

Paye et Colonies avec lesquels le 
Royaume-Uni entretient une Poste 
atuc Paquets, et pour Terr'neuve, les 
Barbades; Grenada, St Lucia, St Vin­
cent, la Jamaïque et le Japon.

Les paquets pour le Royaume-Uni, 
pesant sept livres et pour les Colonies 
et les pay* pour lesquels le Royaume- 
Uni entretient qne poste aux paquets, 
e t pour Terreneuve, de 2 pieds de lar­
geur ou hauteur, et enfermés et enve­
loppés convenabl ment, seront admis 
au bureau des renseignements et aux 
bureaux deréception jusqu’à 6 heures 
p.m. (dimanches et fêtes exceptés) à 
des conditions qui seront expliquées 
aux envoyeurs. Les frais de poste poul­
ies paquets à destination-do-Roynume- 
Uni, soetde 20 cts la livre ou fraction 
de livre. Pour le Japon, 25 ctR la livre, 
limite du poids est de 5 lbs. Pour Ter 
renenve, 15 cents la livre, ou fraction 
de livre. Pour les Barbades, Grenada, 
St Lucia, St Vincent et lajamaique
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30 cents la livre. Pour les autres pays J
on s’assurera des frais de port en dé- ‘ 
posant les paquets. Les paquets pour 
Terrenéuve sont éxpédiés quotidienne­
ment à Halifax. N. E., pour le Japon à
Vancouver, C. A., pour les Barbades. 
I. O., A St Jean, N. B., et pour le 
Itoyaume-Uni et \es autres pays et les 
Colonies par la malle hebdomadaire 
transportée par les vapeurs des lignes 
Canadiennes et Dominion. Les paquets 
ioste déposés sans les formalités vou- 
ues sont envoyés en rebut, à Ottawa.rk

La Construction
Contrats donnés pendant 

semaine terminée le 4 
février 1893.

la

Ghez M. Théo. Daoust, 
Architectes.

Rue St-Laurent.—Une bâtisse à 
4 étages formant 6 logements et 6

Menuiserie, Lalonde & Girard. 
Couverture, E. Chanteloup.
AppmSa„ff>“^C»' '
Brique, "1
Enduits, >Charpentier & Pepin. 
Peint, et v. J
Ouvrages en fer, E. Chanteloup. 
Propriétaires, Wilson & Frost. 

NOTES
M. Théo. Daoust est à préparer 

les plans et devis pour les construc­
tions suivantes :

Deux grands magasins rue Notre- 
Dame-Ouest.

Deux maisons à logements rue 
St-Denis, pour Alph. Valjquette, 
Ecr.

Deux maisons à 8 logements cha­
cune, rue des Allemands, pour M. 
J. B. Laçasse.

Le Presbytère de la Pointe- 
Claire. 1 ,

Une maison à 3 logements rue St- 
Urbain, pour la succession Comte.

Quatre maisons Avenue Atwater, 
pour J. B. Brouillette, Ecr.

VENTES PAR LE SHERIF.
Pour la semaine 'prochaine.

Le 18 février 1892.

Perrier vs. Bélanger 
Ste-Cun/goude

Rue Atwater. —Partie des lots 730 et 731, 
Ste-Uunégonde, contenant 39} x 30 p. 
puis 38 en front et 26 en profondeur x 
55 ; maison à 3 étages et 5 logements.

Vente au bureau du Shérif le 18 fé­
vrier à 10b a. m.

Tj^RANÇOIS RIVEST,
PW'TPii'PnirMï’iTR-MirTJiENTREPRENEUR-M ENUI8IER

4 Mi telles o n Avenue.

HORMISDAS CONTANT, 
Contraeteur Plâtrier. 

476RueLagauchetierfi, MONTREAL

XjUJSÈBE PAQUETTE o:
E'.WTIÎVPnRW.ITn.RRTOITENTREPRENEUR-BRIQUETIER

264 L.OGAN, Montréal.
T AMBERT & FILSConstructeurs
^----- 129-131—
Tei.eu3.-sa Rue Berri, Montréal

LEANDEE DEMEBS
Menuisier et Charpentier

66 Eue St-Dominlque, Montréal.

LABRECQUE à MERCURE,
— Ehtebpben'subs—Menuisiers,

37 ruelle ST-ANDRÉ. Montréal
TeL BUe 6328.

H. C. LîTOURVEUX, » • S » O. LkTOUUNEUX. vice-prés. J. LkTOURNKU>? Hoc.-t.r0

LeTOURNEUX, FILS & CI F
MARCHANDS-FERRONNIERS

2STOS. 261, 263 El 265, TR. TT El SO? - P.itTL 
A l’enseigne de 1 enclume, MONTRK.A1

LA BOUILLOIRE A EAU CHAUDE “ STAR ’
, FOUR LE CHAUFFAGE DES EDIFICES ET 8ESIDENCES

Reconnue aujourd'hui oomme étant supé­
rieure à tontes autres..

Vallktfield, 9 mai 1892 
MM. K. A. MANNY & Cie.

Messieurs,—Je suis très heureux de cons­
tater que les fournaises “Star................installées
dans l’église de Ste-Cécile, en novembre 
dernier, ont donné pleine et entière satis­
faction. L'église a été mieux chauffée et 
nous avons dépensé quinze tonnes de char­
bon de moins que l'hiver précédont.

Votre obéissant Serviteur,
J. O. ROUSSIN, Ptre, Curé. 

Brovetéc en Canada ot aux Etats-Unis 
MANUFACTUREE PAR

:e. jl. lÆJLJsr'xnr & axis
690 Rue Craig;, Montreal

rïTDonjandez nos catalogues, certificats, circulaires et lLslos de prix.

ROBIN & SADLER
MANUFACTURIERS DE

COURBOIES EN" OTTIE-
2618. 2620 et 2622 Rue Notre-Dame, MONTREAL.

THE EDWARD CAVANAGH CO
MANUFACTURIERS ET IMPORTATEURS.

Ferronneries, Poêles, Ustensiles de Ménage, Fournitures 
de Plombiers, Tuyaux en grès, etc , Peintures, 

Huiles, Vernis, Verres à Vitres, etc.
Huiles à lubréfier et à brûler. Composé “ Sun ” pour Bouilloires.

Charbon' “ Scrantonde la Delaware Lakawanna & Western R. R. Co’y
2547, 2549, 2551 & 2552 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL

Téléphone Bell No. 8025. Coin de la rue des Seigneurs

C. A. MARTIN & CIE.
-FABRICANTS l)K-

Téléphones Patentés de Martin,
POUR

Bureaux, Magasins et Manufactures.

ANNONCIATEURS,

Cloches et.autres Instruments Electriques de tout genre.
Manufacture et Bureau :

8 HUE ST-ANTOINE, - MONTRÉAL
Tous nos instruments sont garantis de valeur égale & ceux des 

meilleures fabriques américaines et sont vendus à des prix niiKsi 
bas qu'il est possible d'atteindre avec une fabrication do première 
classe.
Zdt'ïnr dîniulsniufjuralrjm des eitimis et des Catalogues.

Infiniment supérieur à l’Extrait de Bœuf.

Johnston's Fluid Beef
est une concentration des qualités nutritives du bœuf, dé­
barrassées des matières inutiles : peau, suif ou tissu in­
digestible, et c’est la quintessence des vertus du bœuf.
— ^4ifl.nf-ajjjc-exijaits de hnenf, ce n’est que le ius extrait 
de la viande de bœuf et ce ne sont, tout au plus, que des 
stimulants.

■ - : DANS: -

LE

Prix Courant
o; POUR:®

ACHETER

OU —

VENDRE

IDES

1



ITS
$c.

0 14
0 26
0 25
0 00

0 03}
0 06}
0 05}
0 00
6 00

0 06
0 06}

3 25
2 76
6 00
3 25
3 50
0 13
0 07
0 04

9 60
)0 00
19 60
>0 00
il GO
!0 60
>0 00
i9 00
19 50
!0 00

2 00
2 36
2 66
4 60
4 60
0 00
0 10
2 76
2 76

3 75
0 00
0 03}

3 75
0 00
0 00
0 00
0 00
0 00

0 00
0 00
0 00

0 08
0 40
0 10
0 11

0 05}
0 05

$2 26
2 30
2 35
2 40
2 45
2 60
2 65
2 75
3 25

2 75
3 15

4 50
4 00
3 60
3 40
3 25
3 10

4 00
3 75
3 76

4 75
4 25
4 00
3 40
3 00
3 25'
en sa
}9 25
4 50
2 40
2 30
a 20

HP isp oOU&AtfT.
Limes, rdf es et tiers-points : 80

lire qualité, escompte...........50
2me qualité, “ ...........60

Miches de tari/re, escompte..... 60
Tarières. ...........40

Vis, à bois, escompte...............   77}
Boulons à voiture, escompte.....66
Boulons à bandage.................. .. 55
Boulons à lisses................... . 65

TOLE
Noire, Nos 10 à 20, p. 100 lb... 2 60 à 2 70

do 22 à 24, do ........2 40 à 2 50
do 26 par 100 lbs......... 2 50 à 2 60
do 28 par 100 lbs............ 2 60 à 2 66

Galvanisée Morewood......... 0 06} à 0 06j
do Queen’s head....... 0 05 à 0 05}

Etamée, No 24, 72x30 do ..............  0 08}
do 26, do do ...............  0 08}
do 28, 84x36 par 100 lbs.........  0 08}

Russie, N„s 8, 9 et 10, par lb.............  0 12
Canada, par boite ......................2 60 à 2 65

FERBLANC
Coke I C par boite....................-....... .. 3 75
Charbon de bois I C par boite.............. 4 00

do I X do .............  6 00
Pour chaque X additionnel extra......... 1 00
Charbon de bois D C....................... ;.............
Charbon de bois 1 C Bradley... " 25 à 6 50 
Ferblanc terne.............-..... .. 60 i 8 00

TUYAUX 
Tuyaux en grès:

4 pouces par longueur de 3 pied ..... 0 45
6 do do .... 0 60
9 do do ..... 0 90

12 do do   1 29
16 do do   2 16
18 do do   2 70

Coudes ronds :
4 pouces chacun.................................. 0 76
6 do do ....................................  1 00
9 do do .........................   1 75

12 do do ...............................   2 60
ruyaux de réduction :

6x4 polices chacun.............................. 1 40
9x6 do ...'..........................  1 90

i2x9 do ......... . .............  2 75
Connection simple catrée ou fausse équerre :

4x 4 pouces chacun............................. 0 90
6x 4 do ............................... 1 60
6x 6 do ............................... 1 60
9x 6 do .............................. 2 10
9x 9 do ...........................  2 10

12x 9 do .............................. 3 00
12x12 do ............................... 3 00
Connection double, carrée ou fansse équetre :
4x 4 pouces chacun.... 40
6x 4 do .... 90
6x 6 do .... 90
9x 6 do ............. .. 75
9x 9 do »... MIHMNH..NHMI .< 2 76

12x 9 dO ' MMNHNNM...>•■•••.. . •• .. 4 00
12x12 do 00

Syfhon. simple double
h pouces., 40 2 00
6 do . 90 2 75
9 do . 75 3 30

12 do . 00 6 00
Tuyaux à cheminée:

9 pouces, 
12 do

parried .... 25
40

Ciments :
Ciment de Portland..... ............ 20 2 75

do Romain.........................  2 30 2 76
do de Québec.....................   1 50 1 76

Plâtre calciné.......................... - 1 80 2 00
PLATRE POUR LA TERRE

Le quart...................................  0 96 & 1 00
Au char.................................... 0 00 0 95

BRIQUES
De Montréal.............. ........ $7 50 à 8 00
Du Bord de l’eau.............. .. 4 50 à> 00
Réfractaires...................... .. 21 00 à 23 00

PEINTURES

Blanc de plomb pur, par baril de
25 à 10"ÔTbs...“6 50 à 6 00

do No 1..............  5 00 à B 50
do 2...............  4 50 à 6 00
do 3............... 4 00 à 4 60

Blanc de pic mb sec.................. 6 60 à 6 00
Rouge de Paris (Red Lead) .... 4 50 à 6 50
Rouge de Venise (Anglais)...... 1 75 à 2 00
Ocre jaune................................  1 76 à 2 00
Ocre rouge.................. ...........- 1 75 à 2 00
Blanc de Céruse........................  0 50 à 0 60
Huile de lin crue...................... 0 60 a 0 61

do bouillie...............  0 63 à 0 64
Ess. de Térébenthine...............  0 53 à 0 54
Mastic par 100 lbs.................... 2 00 à 2 60
Papier goudronné...................  I 60 à 1 65
Papier feutre MMMMtHI **«ll • •• T-40 à 1 80

VERRES A VITRES
United - 14 à 25.. . 1 35 â 1 45 par 50

do 6 à 40.. . 1 45 à 1 55 do
do 41 à 60.. . 3 25 â 3 40 100
do 61 à 60.. . 3 50 à 3 65 do
do 61 à 70.. . 3 80 à 3 90 do
do 71 à 80.. . 4 30 à 4 40 do
do 81 à 85.. . 4 80 à 4 90 do
do 86 à 90.. . 6 30 à 6 40 do
do 91 à 95.. • •• .... do

GBAINES DE SEMENCE,
Semences et (haines des Champs, de Jardins 

et de ITeurs.
Blé Blanc de Ru68lo.de la Mer Noire, Ecossais 

(Fife) et du Manitoba.
Seigle, Lentilles, Mil, Trèflo, Avoine Blanche 

et Noire et d’Australie.
Echantillons et prix envoyés sur demande, 

ainsi quo los catalogues illustrés de grains, de 
légumes et do fleurs.

WM. EVANS,
Importateur de Graines de Semence

. 89, 91 et 93 RUE McGILL
MONTRÉAL.

I k F. P. Ml k 1,
No. 100 Eue des Sœurs Grises

ILÆOISrTRIE^Ij
IMPORTATEURS DE

Tuyaux d'Egouts Ecossais, Ciment île Portland,
Tête* de cheminées,

Tuyaux pour ventilateur*,
Couvercle* de conduits,

Ciment Romain,
Ciment Canadien,

Chaux hydrauliques,
Brique* à feu, Terre à feu, Borax,

Plâtre de Pari*.

Blano de Céruse, Glaise à Porcelaine,
Fabricants 'd’Aoier Bessemer," Ressorts de 

Sofa, Fauteuils, Lits, Eté.

OSCAR GAUDET
AVOCAT

1572, nsro'rie.Eî-iojLiÆE
MONTREAL

J. M. Marcotte
COMPTABLE ET AUDITEUR

LIQUIDATEUR DE FAILLITES.

58, Rue Saint-Jacques,
MONTREAL.

Geo. H. Plourde
AVOCAT

32 ZRTTIE 8T-GABRIEL 
Bureau du soir, 313, Bue Rlohmond

Marbrerie Canadienne
Oranit et Marbre de différentet 

couleurs
30 Rue Windsor, - - Montréal

A. R. CINTRAT
MARBRIER SCULPTEUR

Monuments, Pierres Tumulaires et Devants de 
Cheminées en tous genres. Carrelage en 

Marbre et Mosalgne. Tables pour 
> ' “Plombiers, MeubUers, etc

Téléphone No 2973.

UBALDE GARANT) TANCREDE P TERROUX

BANQUIERS ET COURTIERS

No 3 Place d’Armes, Montréal.
Effets de commerce achetés. Traites émi. 

ses sur tontes lés parties de l’Europe et de 
l’Amérique. Traites des pays étrangers en­
caissées aux taux les plus bas. Intérêt alloué 
sur dépôts. Affaires transigées par corres­
pondance. ,

Banque Tille-Marie
Bureau principal, MONTREAL

Capital souscrit - • $500,000
DIRECTEURS :

W. Weir, pres., W. Stbachan, vice-près. 
O. -Faucher, John T. Wilson, Qodf. Wrib.

SUCCURSALES :
Berteier, Hull, Lacbute. Louise ville, Nicolet, 

St. Césaire, Ste. Thérèse. 
Département de l'Epargne :

Bureau Principal, Hochelaga et Pointe St. 
Charles, Montréal.

Agents à New-York :
The National Bank of the Republic.

' Londres : Banque de Montréal.
Paria : La Société Générale.

La Banque Jacques-Cartier
Bureau principal, Montréal.

CAPITAL PAYE 
RESERVE -

- $600,000 
- - - - 176,000

DIRECTEURS :
Alph. Desjardins, M.P., président.
A. S. Hamelin, vice-président 
Lucien Huot, Dumont La violette.

A. L. de Martlgny.
Bureau principal:

A. L. de Martlgny, directeur-gérant.
D. W. Brunet, assistant-gérant.

Tancrède Bienvenu, inspecteur. 
" Agences :

Beauharnois, ' H. Dorion, gérant
Drummond villo, J. E. Gtrouard, gérant
Fraserville J. O. Leblanc, gérant
Hull, P. Q. J. P. de Martlgny, gérant
.Laurentides, Q. H. H. Etnier, gérant
Plesslsvlllo, Chèvréflls et Lace rte, gérant
St Sauveur, Québec, N. Dion, gérant
St Hyacinthe, A. Clément, gérant
St Simon, D. Denis, gérant
Valleyflold, L. de Martlgny, gérant
Vlctoriaville, A. Marchand, gérant
Ste Cunégonde, Mont., G. N. Ducharme, gérant 
St Jean Baptiste “ M. Bourre t, gérant
Rue Ontario, A. Boyer, gérant
St Henri, Q, F. St Germain, gérant
Corresp. à Londres, Glyn, Milia, Currie Sc Co. 

do à Paris, Crédit Lyonnais, 
do & New York. Nat. Bank of Republic.

’ do â Boston, The Merchants Nat. Bank 
do A Chicago, Bank of MontreaL

Banque d’Hochelaga
Capital versé ... $710,100
Réserve...................................... 200.000

F. X. St Charles, président.
R. Bickerdike, vice-président.

C. Chaput, J. D. Rolland, J. A, ValUancourt 
. Directeurs.

M. J. A. Prendergast, gérant 
C. A. Giroux, assistant-gérant

p • A. W. Blouln Inspecteur.
Bureau Principal • • • MONTRÉAL

Succursales
Trois-Rivières - - C. A. Sylvestre gérant
Jollette - • - A. A. Larocque gérant
Sorol - - - - W. L. M. Désy. gérant
Valley field - - - S. Fortier gérant
Abattoirs de l'Est - - -
Vankleek Hill, Ont - - C. A. Gareau gérant 
Winnipeg - - H.' N. Boire, gérant
Montréal, 1376 Ste-Cathcrinc, O. Tessier, gérant. 
Département d’épargne, an bureau prindpa 

- et aux succursales.
Correspondants :

Londres, Ang., The Clydesdale Bank, limited. 
Paris, France, Le Crédit Lyonnais.

S" ' ional Park Bank,
orters and Traders Nat Bank 
enburg, Thalmann & Co.

] Third National Bank.
Boston, j National Bank of Redemption.

Collections dans tout le Canada aux taux les 
plus bas.

Emet des crédits commerciaux et des lettres 
circulaires pour les voyageurs, payables dans 
tontes les parties du monde.

La Banque du Peuple
FONDEE EN 1835.

CAPITAL - - - 1,200,000
RESERVE .... 480,000

Jacques Grenier, Ecr., président 
J. S. Bousquet, Ecr., caissier.
W11. Rioher, Ecr., assistant caissier 
Arthur Gagnon, inspecteur.

, SUCCURSALES : -
Québec, basse-ville, P. B, Dumoulin, gérant 

do St Roch, Nap. Lavoie, gérant
Trois-Rivières, P. E. Panneton, gérant
St Jean, Ph. Beaudoin, gérant
St Jérôme, J. A- Théberge, gérant
St Rémi, C. Bédard, gérant
Coatlcooke, J. B. Gendreau, géran
Montréal.ruo Ste Catherine, A.Fonmier, géran 
Montréal Notre-Dame Ouest ILSt-Mars, géran 

CORRESPONDANTS :
Londres, Ang., MM. Glyn, Mills, Currie te Co 

do The Alliance Bank (limited). 
New York, The National Bank of the Republlo 
Boston The National Revere Bank.

Revue économique, page 621. ■

A. B. POIRIER
AVOCAT

35 Rue St-Jacques, Montréal
Téléphone 0000

Résidence, 277 rue StrHubert. 
phone 6318.
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ARCHITECTES
B. P. Tiroir 509. ' Theléphono 9321.

Théo. Daoust
(Cl-devant do Daoust & Gendron)

Architecte et Evaluateur
162, Rue St Jacques, Montreal

Bloc Barron.
2me étage. Elévateur.
JOSEPH PERRAULT. SIMON LESAGE.

Perrault & I^esage
Architectes et Ingénieurs

17. Cote de la Place d’Armes
Téléphone Boll, 1S69.

Spécialité : Evaluation pour Expropriation.

V. Roy & L. Z Gauthier
Architectes Evaluateurs

162, RUE ST-JACQUES
Bloc Bauron

Elévateur. Tolophono 2113.

F. NAUBERT & FILS
Agents dlflimeublfs et d'Assurances

Inspecteurs pour la " Sun Life Ass. Co.
. SPÉCIALITÉ :

Collections, Inventaires, Comptabilité, Location
Argent A prêter su promit» hypothèque

1608 Rue Notre-Dame, • Montréal
TeL Bell No. 511. Chambre 9.

J. HATNES
ARÜHlTaOTE

Ingénieur civil et Mécanicien 
Solliciteur de Brevet».

Tel. Bill, 1723, 
180, Rue St-Jacque* 
3e étage, Chambre 8*

R. Montbriand
ARCHITECTE ET MESUREUR 

42, RUE ST-ANDRE, 42
MONTRÉAL

J. EMILE VAN 1ER
(Ancien Clire de F Ecole Polytechnique)

ingénieur Civil et Arpenteur
No 107 RUE ST-JACQUES

En face du Omt6 de la Place d’Armes 
se charge de plans de ponts, aqueducs, égouts, 
do traces de chemins ae fer et routes d'arpen­
tages publics et particuliers, de demandes de 
brevets d'invention eto.

Téléphone No 1800

A. BONNIN & G. MANN
Ingénieurs Civils, Architectes 

AEW-YORK LIFE BUILDING
CHAMBRE 215 

Téléphone Bell 1820

J. H. LECLAIR
Ari-LNTEUB, INGENIEUR CiVIL El

N

Architecte
se charge d'Arpentages publics et privés, Cou 
feoüon de Cadastres et Livres do Renvoi, Che 
mlns de fer, Aqueducs. Egouts, Brevets d’In 
veutlon et Marques do Commerce, eto.

No 73, Rue St-Jacques
• MONTREAL

J.B.RESTHEfUFILS
ARCHITECTES

Chambres60et68 - Bâtisse “ Impérial '

107 me ST-JACQUES, Montréal.
. ta- TeL 1800.

COX & AMOS
Architectes et Ingénieurs

A.^Arthur Cox. A.R.I.B.A.. L. A. Amos, C.E.
IV Cote de la Place d’Arinos.

Téléphone B»U 875»

AGENTS D’IMMEUBLES

LACHLAN MACHAT
Agent à’Immeables, d’Assarances et de Finances

BATISSE DU TENÇPLE
No 183 ST-JACQUES.

CH. HOLLAND
VENTE El ACHAT

— DH -

PROPRIETES
SUR COMMISSION

249, rue St-Jacques
Bureau d’Experts, d'Evaluateurs et 

Dessinateurs
1 : ; JAS. I. BOGUE,

Architecte et Evaluuteur. Comptable, Expert et 
Evaluateur.

L. F. LAROSE,
Agent d’immeubles, Expert et Evaluateur.

Spécialité : Evaluation pour Expropriation,

Tei. Beu 2540. 99 Rue St-Jacques, Montréal.
C. J. McCuaio, 

Toronto.
R. A. Mainwarino, 

Montréal.

McCuaig & Mainwaring
DE MONTREAL ET TORONTO

Courtiers d’immeubles et Placements.
BUREAUX: •

18 rue Victoria,
Toronto.

147 rue St-Jacques, 
Montreal.

Téléphone Bell 2133.

R. GOH1ER & FILS
AGENTS DiHfXEUBLES El DE FINANCES

Evaluateurs et Règlements des Pertes 
causés par les Incendies

Prêts d.'Argent sur Hypothèque

Bureau No. i rue St-Laurent, Montréal
(Coin do la ruo Craig)

Bell Telephone 70Q7 Chambre No.

E. R. Gareau
AGENT D'IMMEUBLES ET 

PRETS D'ARGENT
158Q'/2 Rue NOTRE-DAME

Vis-à-vis e Palais do Justice.
OFFRE EN VENTE prppriétés 

de ville et de campagne.
A LOUER, magasins et maisons 

privées.
PRETS D’ARGENT sur première 

hypothèque à 5 010.
LOCATION de MAISONS, atten­

tion particulière donnée à cette
branche.

Téléphone Bell 2910,

J. Cradock Simpson & Cire
AGENTS D'IMMEUBLES ET DE FINANCES

OFFRENT EN VENTE—Résidences de première classe ; bonnes maisons ;
propriétés commerciales et magnifiques lots à bâtir.

OFFRENT A LOUER—Maisons meublées, maisons non meublées et Magasins 
FONT DES PRETS sur bonnes hypothèques à des taux d’intérêt très bas. 
ASSURENT les risques de tout genre dans les Compagnies de premier ordre. 
ADMINISTRENT LES PROPRIETES pour les propriétaires ou fidéi-com» 

missaires, au mieux de leurs intérêts.
VENTE D’IMMEUBLES A L’ENCAN, tous les quinze jours, le Mercredi.

Bâtisse de l’Assurance la Guardian
181, RUE ST-JACQUES, MONTREAL

ANNONCES.
CI vous avez quelquo chose & annoncer quel 
° que part, on aucun temps, écrivez a GE 0 
P. ROWELL & CIE, No 10 Spruce Street 
New-York.
QUICONQUE a besoin d'informations au su 
X, jet d’amftmocs, fera bien do so procurer u 
exemplaire de “ Hook fok Aiivkktiseks.” 308 
pages ; prix, une piastre. Expédié par la malle, 
franco, sur réception du prix. Contient une 
compilation faite avec soin, d'après lo American 
UcTuipiiptrt Di• -dorp, de tous les meilleurs jour­
naux, y oorap..» les journaux spéciaux ; donne 
la cote de la circulation do chacun, avec beau­
coup de renseignements sur les prix, et autres 
sujets se rapportant aux annonces. Ecrire 10 
ROWELLS ADVERTISING BUREAU, 
NSpruce Street, ew York

G. DE G.-Languedoc
Ingénieur Civil et Architecte-

BUREAU : 180 rue St. Jacques, Montreal.
Telephone No. 1723. Chambro 7, 3e Etage.

'hoiniiiK do for, Ponte, Canaux, Constructions 
Civiles, etc. Hrovcte d'invention. Marque» 

de Commerce, Evaluation».

John James Browne, 
A r chit ccte.

John James Browne A. Son 
Agents tf Immeubles.

Si vous désirez acheter, vendre 
ou acquérir

Des Propriétés
Adressez-vous a

JOHN JAMES BROWNE & SON
(Bâtisse Nordboimerl. 207 Rue St-Jaoques.

Evaluation do propriétés.
Réglement (le pert os d Incendie.

REVUE FM MOBILIERE
Montréal, 9 février 1893.

La semaine qae nous avons âanalyser 
a été encore moins animée que les pré­
cédentes ; décidément, la période active 
du commencement de l’année se fait 
attendre. Il y a bon nombre de deman­
des de certificats d’hypothèques aux 
bureaux d’enrégistrement ; mais est-ce 
pour des ventes ou pour des obliga­
tions ? Le discours du budget de M. 
Hall dit formellement que le gouver­
nement a besoin de la taxe, dont le 
produit figure encore au budgetde l’an­
née prochaine ; il faut donc se décider 
à en passer par là. La spéculation, pour 
éviter la taxe, ne se fait plus guère que 
par promesses de vente non enrégis- 
trées. Ça coûte moins mais ce n'est pas 
aussi sûr.

Les lots à bâtir ont rapporté les prix 
suivants :

Mile-End...............
Ste-Uunégoudo....
St-Henri ...............
Cûto Sl-Antoino.,

Ville : LE PIED

Rue Notre-Dume (Est)................
Chatenuguay..........................

Maisonneuve :
Rue Ste-Catlicrine........................ ...... 12èc

Mile-End :
Rue Clarke..................................... ....... 20 r

St-IIenri :
Rue St-Jacques......’........................
Avenue Walker..............................

Cite St-Antoine :
Avenue Holton..............................

Il y avait longtemps que es ventes
de terrains à bâtir n’avaient été si rares ;
les prix cependant se maintiennentfet-
mes dans toutes les localités. mais sur-
tout à la Côte St-Antoine où l'on aurait
pu craindre que les valeurs auraient été
surfaites.

Voici les totaux des prix de vente par
quartiers :
Quartier Ste-Marie..................... $ 21,917.72

11 St-Jacques.................. 4,100.00
11 St-Louis....................... - —15,250.00
“ St-Autoine.................. 11.300 00
“ Ste-Anne..................... 7,400 00
“ St-Jean-Bap'.iste........ 9,100 00
“ St. Gabriel............. . 000 00
“ Hochelaga................... 4,000.00

Maisonneuve.............................. 1,800.00

820.80
5,000.00
8,120.60
5,738.32

» 95,247.4 4
Semaine précédente. 738,445.14
Vontes antérieures..... 297,513.00

Depuis le 1er janvier. $531,206.24

Semaine correspdantc..... 1892... $219,847 30
“ 1891... 93,673.44
“ “ 1890... 169,087.73
“ “ 1880... 153,707.75
“ “ 1888.... 153,5*2.35

A la même date 1892. $1,349,738.55
’• 1891................. 2,674,985.50
“ ' 1890.................  1,067,485.88
“ 1889................. 603,782.17
“ 1888................. 815,353.08

Parmi les hypothèques, nous en trou­
vons une de près de $100,000 donnée en 
faveur d’une banque de notre ville par 
un fondeur bien connu, dont le compte, 
parait-il, ne se liquide pas aussi rapide­
ment qu’on le désirerait. Les autres 
obligations comprennent trois place­
ments à 5 p. c. pour $1,500, $4,000 et 
$4,000 respectivement et rien à 5è p. c.; 
tout lo reste porte (1 ou 7 p. c.

Voici les totaux des prêts par caté­
gories de préteurs. ^
Ciesdc prûtB.......... ..................... $
Assurances..................................
Autres corporations...................
Successions......................... ........
Particuliers.................................

Total.

3,000
10,000
97,334

26,100

$136,434

Semnine précédente.., 
“ antérieures..

$133,332
877,685

Depuis le 1er janvier................. 1,147,451

Semaine correspondante 1892.. $ 40,642
“ “ 1891.. 37,923
“ “ 1890.. 70,026
“ “ 1889.. 163,605
“ “ 1888.. 42,601

A la même dato 1892................. $ 363,312
“ 1891................. 1,994,295
“ 1r90................. 612,858
" 1889................. 527,508
“ 1888................. 008,178

BANQUB D’EPARGNE DE LA CITE 
ET DD DISTRICT de MONTREAL.

Avis est par lo présent donné qu'un dividende 
do huit dollars par action sur le capital dé ceLo 
Institution a été déclaré et sera payable à son 
bureau principal, a Montréal, le et après rüardl, 
le 8 janvier 1893. la’s livras de transferts seront 
formés du 15 au 31 décembre prochain, ces deux 
jours compris. Par ordre du bureau des direc­
teurs. IL BARBEAU, gerant.

Montréal, lu 30novembre 18W. 27-jno

LA BANQUE DU PEUPLE
DIVIDENDE No 113

Lc« actionnaires de la Banque du Peuplé sont 
par los présentes notifiés qu'un dividende iemi- 
annuol do TROIS POUR CENT pour les six 
mois courant a ôté déclaré sur le fonds capital, 
et sera payablo au bureau do la Banque, lundi! 
lo SIX I KM K-jeur-de MARS prochain,- ét los 
jours suivants.

Le livre do Transfert sera fermé du 15 au 28 
février Inclusivement.

Pur ordre du Bureau des Directeurs.
J. 8. BO USQUKT, OalMler 

Montréal, 28 janvier 1896.

7971



14 LE PRIX COURANT,

ARGENTA PRETER
9D tout temps, sur propriété de cité- do pre­
mière classe. Intérêt peu élevé et condi­
tions tris faciles pour remboursement. '

Sun Life Assurance Company
OF CANADA

R. MACAULAY, Directeur-Gérant, 
1700 rue Notrej-Dame, Montréal.

Assurance
Revenu. Actif. sur la vie

en vigueur
930,174.57 2,886,571.44 19,436,961.84

Policet tant condition.

H. A. MILLER
P antres de Maisons, dEnseignes 

et de Rideaux
Tapissier et Décorateur, Doreur, Vitrier, 

Imitateur, Blanchisseur, etc.

1996 RUE STE • CATHERINE, MONTREAL.
, Résidence, 95 rue Jacques Cartier.

VENTES ENREGISTREES
Semaine terminée le 4 

février 1893.

MONTRÉAL EST
QUARTIER 8TE-MARIF,

Rue Mignonne, la moitié indivise des 
lots 499-28 et 29, quartier Ste-Marie, 
terrain mesurant 4650 p. en superficie, 
maisons Nos 022 et 028 rue Mignonne, 
vendu par Joachim Mathieu à Joseph 
Oorbeil, prix $3,000.

Rue Champlain, un tiers indivis du 
lot 836, quartier Ste-Marie, terrain me­
surant 4520 p. en superficie, maison No. 
108 rue Champlain vendu par Léa 
Maloin dit Rinfret et autres à Joseph 
Martel, prix $2,400.

Rue Gain, la moitié nord du lot 1171, 
quartier Ste-Marie, terrain mesurant 
26x75, maison No 437-439 rue Gain ven­
du par The Montreal Loan~Mortgage 
Oo à Mary-Ann McCarthy, veuve de 
Win Thompson, prix $400.

Rue Lafontaine, lot 1302-7 quartier 
Ste-Marie, terrain mesurant 2500 p. en 
superficie, maison No 175 rue Lafon­
taine, vendu par Joseph Huppé & Ra­
phaël Ste-Marie, prix $1600.

Rue Notre-Dame, partie des lots 50. 
67-68 quartier Ste-Maiie, terrain mesu­
rant 24,291 p. en superficie, vacant, 
vendu par Mme veuve C. A. Terroux 
et autres à la Cie Canadienne de caout­
chouc, prix $14,517.72.

QUARTIER ST-JACQUES
Rue Lagauchetièrecoin Jacques-Car­

tier, lot 202, quartier St-Jacques, ter­
rain mesurant 20.0 x 80, maison No 278 
tue Lagauchetière et 118 rue Jacques- 
Cartier, vendu par Joseph Laurent 
Crevier à Michœl Joseph Shea ; prix 
$4,100.

QUARTIER ST-LOUIS
Rue St-Denis, lots 903-70, 71 et 72, 

quartier St-Louis, terrain mesurant 
0,600 p, en superficie, maison Nos 772 à 
780 rue St-Denis, vendu par Louis de G. 
Chaussé à James Platt ; prix $15,250.

MONTRÉAL OUEST.
QUARTIER ST-ANTOINE.

Rue La Montagne, lot 5S0, quartier 
St-Antoine, terrain mesurant 30.6 x 01, 
deux maisons Nos 42 et 44 rue La Mon­
tagne, vendu par Frs.-X. St-Amour A 
Félix Gervais ï prix $2,800.
, Rue St-Jacques, lot 69 et la moitié 
N. E. de 60,-quartier St-Antoine, terrain 
mesurant 45 x 90, maison à 2 étages, 
Nos 1203 à 1207 me St-Jacques, vendu 
par Frs.-X. Rastoul à Joseph Alphonse 
Gougeon ; prix $4,000 et taxes spéciales.

Rue St-Félix, les C/3 indivis du lot 033,

P. A. BEAUDOIN, L.L.B.
3STOTA.IiaDE]

ARGENT. A PRETER sur hypothèque et pro­
priété» achetées et vendues.

Téléphone 2121.
1er étage. Chambre 20 et 21, Bâtisse Impérial.

Propriétés à Vendre
A Tente Privée

Par J. Cradock Simpson k Cie
quartier Sl-Antoine, terrain mesurant 
40 x 71, maison en brique Nos 100 à 102$ 
rue St-Félix, vendu par Zotique Danse’ 
reau et autres à Gédéon Prud’homme ; 
prix $4,500. /

QUARTIER BTE-ANNE 
Rue Nazareth, lot 1030, quartier Ste- 

Anne, terrain mesurant 95.10 en front, 
00 en arriére par 90 en profondeur; 
maisons en brique. Nos 100 à 118 rue 
Nazareth, vendu par la succession J os. 
Jackson à Michœl O’Hara ; prix $7,400.

HOCHELAGA
QUARTIER ST-JE AN-BAPTISTE

Rue Rivard, lot 15-107, partie de 15­
100-108, quartier St-Jean-Baptiste, ter­
rain mesurant 45x70, maison Nos 339 à 
345 rue Rivard, vendu par Louis Geo. 
Chaussé à Candide Dubois ; prix $5.700 

Rue Rivard, partie des lots 15-168 et 
169, quartier St-Jean-Baptiste, terrain 
mesurant 40x70, maisons Nos 317 à 353 
rue Rivard, vendus par Mme veuve 
Honoré Gingras à Alex-andre Dupuy ; 
prix $3,400. ■

QUARTIER BT-GABRIEL 
Hue Chateauguay, lot 2711. quartier 

St-Gabriel, terrain mesurant 22 6x90 
vacant, vendu par Antoine Lalumière 
A Jean-Bte. Dévot, prix $0<X).

QUARTIER IIOfHELAGA 
Rue Désirv, partie des lots 54-15.16 

quartier Hochelaga, terrain mesurant 
20.0x55, maison Nos. 118 et 150 rue Dé- 
siry, vendu par Jean-Bte Zappa à Louis 
Perrault, prix $4,000.

BUB ST-URBÀIB

One grande maison en brique solide avec 
cuisine en allonge, en bon état, A cinq m> 
autes du bureau de poste. Prix $4,200.

BOB CADIBUX

Cottage comfortable en brique, 9 chambres, 
en bon état, murs peints A l’huile, manteaux 
de cheminées en marbre, tuyaux A gaz par­
tout. Prix $2,100 seulement.

BOB DB SALABBBBY

Près de la rue Craig, bâtisse en brique 
solide de 119x89 pouvant servir A tous usages 
qui demandent une bâtisse solide et vaste.

AVINOB DO COLLBQB KCOILL

Un lot de façade de choix comprenant, en 
tout 235 pieds de façade sur l’Avenue du 
Collège McGill, avec une profondeur de 100 
pieds bornée par une ruelle. Trois maisons, 
dont celle du coin delà rue Burnside, avec 
les deux belles maisons A façade en pierre 
Nos. 62 et 54 Avenue du Collège McGill. 
C’est une maguifiifae occasion qui s’offre de 
réorganiser une magnifique propriété centrale 
pour résidences A un prix très modéré. Pour 
détails, s’adresser au'Bureau.

BOBHOTBE-DAICB

Un terrain de 22,000 pieds, avec 164 pieds 
de front sur la rue Notre-Dame, presqu’en 
face de la tu, Moreau et une profondeur d’en­
viron 150 pieds jusqu’A la ligne des quais. 
Il y a une bonne maison en pierre A 2 étages 
bien construite, avec appareil de chauffage A 
l’eau chaude et bonnes dépendances sur le 
coin nord-est de la propriété. Le terrain 
vacant sera vendu A part si on le désire.

MAISONNEUVE .
Rue Ste-Catherine, lots 14-42 à 45 

Maisonneuve, terrain mesurant 104x 
lUi.6 vacant, vendu par l’hon. Alph. 
Desjardins à Héloïse Lapointe épouse 
de Hubert Prévost, prix $1,80Q.

MILE END.
Rue Clarke, lot 28 Mile End, terrain 

mesurant 42.6x97 vacant, vendu par 
R. S. C. Bagg fl Médurd Paquette, prix 
$820.80.

STK-CUNEGONDE
Rue Notre-Dame, lot 009, Ste-Cuné- 

gonde, terrain mesurant 50x106 envi­
ron, cottage double, Nos 3229 et 3231 
rue Notre - Dame, vendu pur B. E. 
McGale à A. L. Kent et Alph. Tur­
cotte : prix $5,000.

ST-HENRI
Rue St-Jacques, lots 385-110 et 117, 

St-Henri, terrains mesurant 25 x 100 
chacun, vacant, vendu par Alexandre 
Walker à Rasmus N. Tomb.yll ; prix 
$3,500.

Avenue Walker, lots 385-97 et 98, St- 
Henri, terrain mesurant ensemble 
40.8x00, vacant, vendu par Alexandre 
Walker à Rasmus N. Tombyll ; prix 
$1470.60,

Rue Turgeon, lot 1975, St-Henri, ter­
rain mesurant 37.6x84.4. maison, etc., 
vendu par Pierre Doiay à Clément La- 
fieur ; prix $1,800.

Rue St-Ferdinand, partie du lot 1862, 
St- Henri, terrain mesurant 42 x 70, 
maison etc., vendu par Mme veuve 
Honoré Ging’ras à Joseph Lecuvalier ; 
prix $1,350.

CÔTE ST ANTOINE

Avenue Ifolton, p. N. O. du lot .374-8 
Côte St-Autoine, terrain mesurant 75x 
265 d’un côte et 281-0 île l’autre, vendu 
par Samuel Read à George Hugh 
Massey, prix $573S.32.

BUE ONTARIO

Un bloc de trois maisons, contenant six 
logements, près de la rue Bleury; donnant 
an loyer annnel de $1,400. Excellent place­
ment, les maisons se louent toujours bien A 
une bonne classe de locataires.

AVBNUB DU PARC

Audessus de la rue Milton, un .bloc bien 
situé de maisons A façade on pierre, en bon 
éta’t, donnant un bon revenu. Prix $5,750 
chacune.

RDS PANKT

Un lot de 80x80 pieds, A 75 pieds de la rue 
Craig, avec une bâtisse en brique solide A 2 
étages et trois ailes en'brique solide pouvant 
servir A une institution ou une manufacture

BUB BACnSL

Un block de logements à façade en pierre, 
contenant 6 logements, faisant face au parc 
Logan. Eau froide et eau chaude A tous les 
étages ; gaz, etc., hangars et écuries

RCI ST-DENIS

Maison A deux côtés de 25x40 sur un lot de 
30 pieds sur la meilleure partie de 1a rue ; 

eu bon état et bien louée. Prix $7,000.~ „
BDB ST-H1PPOLTTB

Petite propriété lambrissée en brique sur 
fondation en pierre; en bon ordre et bien 
oué. Prix $2 000.

BUB ST-LAUBBNT

Block de bâtisses sur un lot de 71x84 avec 
l’usage d’un passage jusqu'A la rue St 
Dominique; comprenant un magasin en bri­
que avec logement audessus, deui côtés de 
amaisons en brique et une maison en bois 
loyer annuel dépassant $900 doit sûrement 
lugmenter de valeur.

BUB CHAUSSÉS

Un terrain de. 40xl0C. Prix $500 secle-
-menri----------- ----

J. Cradooe Simpson A Cib

Agent d'immeubles et
Encan teurs d’Immeubles 

181 rue St. Jacques.

A VENDRE
PAU

B. Tà. O-A-B/ELA-TJ
*1(1 Ann A vendre—Une très jolie résidence 
v iu.uuu falsantfaco.au fleuve St. Laurent, 
à trente-cinq minutes de Montréal, contenant 
douze appartements, chauffée A eau chaude, 
cave cimentée, intérieur do la maison fini de 
première classe) bain, w. c. Un très bon nuit 
artésien fournit l’eau A la maison. Grandeur 
do la bûtisso 43 x 40. A trois étages, avec gallcrie 
et balcon. Grandeur du terrain 255 x 40o. Il > 
a Bur la propriété quantité d’arbres fruitier-, 
tels que Pommiers, Prunes bleues. Prunes 
blanches, Gadollters, Framboisiers, Fraisiers. 
Vignes Beaconficld. Très belle serre chauffée 
A eau chaude pour la culture des Fleurs et de 
la Vigne. Une autre serre de 55x17 pour lu 
du raisin tel quo lo Malaga, Muska blanc et 
rouge, et l'Alexandrla. Vuo magnifique du 
côte du fleuve et accès facile pour aller à la ri 
vièro où les enfants peuvent so promener en 
chaloupe sans s’exposer A aucun danger. Qui­
conque désire acheter uno residence de campa­
gne a proximité de la ville, ferait bien de visiter 
cette propriété. C’est certainement un dos plu. 
beaux sites do l'endroit. Prix ,$10,000. Condt 
tiens faciles.
*1 d q(1 n A vendre A la Côte St. Antoine, 
îiv.uuu Magnifique résidonco, formant h- 
coin do l’avenue V Icloria et.rue Ste. Catherine, 
et A cinq-minutes de marche des chars électri 
que. La maison est flnio do première classe ci 
cont lent 15 appartements chauffés à eau chaud.. 
b. et w. c. Urandour du terrain 150 x 100. l'n 
bon hangar pour voiture, écurie, etc. Terme- 
do paiement, $3.000 comptant, balance A 6 p. c. 
*0 oqn A vendro A la Côte St. Antoine. 
$£>,aiuu A cinq minutes do marche des chars 
électrique, maison A deux étages sur fondation 
en pierre, contenant sept appartenants chauf 
fés A eau chaude, w. c. Grandeur de la bâtisse 
24 x 31 avec allonge do 12 x 12. Grandeur du 
terrain 24 x 120. Termes de paiement $500 
comptant, balance A 6 p. c, 
ai caa A vendre A la Côte St. Antoine. - 
<5>‘±,ovu a proximité des chars électrique, 
maison A deux étages, comblo français, conte­
nant 10 appartements, w. b„ chauffés A eau 
chaude. Grandeur do la bâtisse 38 x 34 avor 
cuisine d’ai ongo de 12 x 12, fondation en pierre 
avqc cavo de six pieds. Balcon et gallerlc au 
tour do la maison. Gmndour du terrain 50 x 130. 
Il y a sur la propriété environ 12 Pommier», 
quelques Gadellicrs, Pruniers et autres fruits. 
Lu Compagnie du Pacifique doit construire une
fare A cinq minutes do marche de la propriété.

'ermes do paiement $1000 comptant, balance 
payable sous formo de loyer si on le désire- In­
térêt â 6 p. c.
$5 gQQ A vendre, rue Iberville.—Bloc d

maison ayant 90 pieds de front.con­
tenant 10 logements, w. o. Fondation on pièrre. 
Loyer actnal $650, peut facilement rapporté 
8720, Ternies de paiement $2300 comptant, ba­
lance A 6 p. e’
*7 on A A vendre, très belle terre située a 
v ■ ,.“Uu st. Lambert, A environ un mille du 
pont Victoria. Superficie 100 arpent dont troi» 
parents font face au fleuve St. Laurent. Ter 
mes de paiement, $lu00 comptant, balance a 
termes très faciles.
*19 QAA A vendre, rue Ste, Catherine, - 
Jlé.ouu propriété do commerce, située dan- 
le contre des affaires. Grandeur du terrain 13 
x 8t. Conditions 87000 comptant, balance a 

•6 p. c. ’
*A K AA A vendre ruo RacheL — Maison 

neuve en pierre, contenant doux 
logoments de 5 et 8 appartements chacun, 
chauffé â eau chaude, bain et w. c.. tuyaux a 
gaz. Intérieur des logements imité. Cave 
pontée, aussi une auiro maison A doux loge­
ments sur fondation en pierre, lo tout en par­
fait ordre. Loyer 8553. Conditions 83000 comp 
tant, balance A 6 p. c.
* a caa A vendre rue St. André—Maison en 

brique A un seul logement, conte­
nant douze appartements, bain et w. c., tuyaux 
à gaz, cave de sept pif ds. Grandeur do la bâ­
tisse 22 x 40 aveq, allonge do 15x13. Grandeur 
du terrain 22 x 150 avec ruello. Condition- 
81300 comptant, balance à C p, c.
*o caa A vendre ruo Delisle—Bloc de-mai - 
çjo,ouu 80ns neuve», contenant 10 logement- 
et w. c., .bonno fondation en pierre. Grandonr 
do la bâtUso 60 x 36. Grandeur du terrain 60 x 
80. Eoyer 8900 par année. Termes do paie 
monts, 85,500 comptant, balance A 0 p. c.

S’adresser à <• -

E) R. GAREAU,
1586$ RUE NOTRE-DAME

Vis à-vis le Palais de Justice.
de Boréaux, de 0 A 12 a.m.

DESJAKDINS. F. E. PERRAULT

Desjardins & Perrault
Importateurs en Gros et en Détail de

Etiouigere ot Domestiques

142-143, Marché Bonsecours
MONTREAL

Cl-devant occupé par O. & E. art. 
Tonte commande promptement xécuté.

Tel, BoU 1712—Tel. Federal 75,



LE PftIX GOURANT H

A VENDRE
PAR

R.GOHIER & FILS
No. 4 rue St-Lnurcrit

A>7 nnrt Ruo St-Denis, près Ontario,—Une 
sM 'J'J'J niatson en pierre solide, 4 étages, 
fournaise à eau chaude lo tout de 1ère classe et 
en parfait ordre. Conditions faciles.
499 000 Ru® Hutchison,— 4 magnifiques 

côtés do maisons, façade en pierre, 
8 logements rapportant 10 p. c. d’intérêt par 
année. Conditions faciles. •
44c 000 Ruo Buckingham,—1 bloc, façade çau.vuo on piOITOi jo logements, fournaise 

à eau chaude dans chaque, rapportant de bons 
revenus. Conditions libérales.
41 r CAA Ruo Quesnol, Un magnifique bloc 
çi 1 u,uuu S0jag0 en pierre, brique solide, 3 
étages, w. c., grandeur, maison 103 x 381 ; gran­
deur, terrain 103 x 65 avec ruelle. 15 logements 
loués $1,680. Termes facilos.
410 000 chaque. Rue St. Antoiné (Ouest)— 

Deux magnifiques côtés do mai­
sons, nouvellement construite, façade en pierre 
solide, 8 logements do lèro classe. Conditions 
faciles.

$7,7 ’jOO Bue Cherrior, prés St-Hubert.— 
- Une magnifiquo maison nouvel­

lement construite, en pierre solide à 3 étages 
toit français, bain, w. c. 3 logements (flats) 
(inis de le classe. Tormes faciles.
4Q 000 Av®nuo Laval en face du carré St 
v'7>'JVV Louis. — Un magnifique cottage 
a 3 étages, toit français, cuisine d’extention, 
foumaiso A eau chaude, bain, w. c. Lo tout 
nouvellement construit et en parfait ordre. 
Conditions libérales.

AVIS—Une attention spécialo sera donnée 
aux maisons qui nous seront mises en mains 
pour location do mai prochain.

LOTS! Lots! Lots!—300 lots sur les rues Ra­
chel, Marie Anno, Mont Royal, Chambord et 
Panet, que nous vendrons A des conditions très 
avantageuses. Avis aux spéculateurs.

A ECHANGER, plusieurs maisons dans les 
différents quartiers do la ville pour lots vacants.

Argent à prêter.—$75.000, A prêter sur pro­
priétés, première hypothèque, aux taux les 
plus bas,

AVIS.—Coux qui veulent acheter ou vendre 
des propriétés recevront une attention spéciale 
en s adressant aux soussignés.

R. GOHIER & FILS 
Agents d’immeubles et Evaluateurs

No. 4 Bue St-Lanrent
Chambre No. 1 et 2

Tel. BeU 7067.

EXTENSION
— :DES RUES: -

ST-LAURENT et - 
- St-Ctaarles Borromée.

BUREAUX :

A VENDRE .
*4 ft AA Un magasin avec logomcntau-dessus, 

sur ln rue St-Laurent, Conditions
faoilcs.
*1 A A A A Sur la ruo Cadieux, près do la rue 

Ontario, un mngnlflque pAté de 
maisons en briquo, donnant un revenu cio $1,116 
par an. ’
AQ CAA Sur lo carré St-Louis, uno mngiflque 

maison en pierre A doux logomonts. 
louée $650. .
*c Of)A Une maison en bois et briquo sur la 

ruo St-Dominiquo, louée $696.
40 üflft Doux beaux cottages sur la ruo Laval. 
<8>.7En pierro, comprenant quatorze 
pièces chacun avec foumaiso A eau chaude.'
419 ’iflfl Sur la nle St-Domlniquo, un pAté 

40 nmison en briquo, loué $1,200, 
tonnes faciles. |
4R CAA Une bello maison en pierro de taillo 

sur la rue St-Antoinc, A un 6eul lo- ment. -
43 1 rtf) Une maison Adoux logements en boi 

ivu ot'brique surin ruo ltoy, louéo $3U 
*C O AA Au coin do l’Avenue des Pins ot CaO 

dioux, une maison on brique A trois 
étages, louée $180,
40 300 Sn,rla rue Mignonne, un beau bloc

’ do maisons 011 brique, loué $966.
Conditions faciles.

Sur la rue Sherbrooke, plusieurs beaux lots 
vacants, A dos prix réduits.
43 300 Sur la me Reaudry. une bonne mai 
v ’ son en brique, terrain de 42 pds par
75 pds do profondeur avec des bonues écurics- 

Sur la ruo St-Hubort, nous avons plusieurs 
belles maisons A un seul et deux logements. A 
dcs'conditions los plus faciles.

300 Sur la rue Mignonne, une magnifique 
^ maison A deux logements, près dela rue St-Hubert.
47 000 Deux bollcs maisons sur ia ruo St- 
*■’ André, on bois et brique, louées
$6Si. Conditions facilos.
.48 /Î00 Sur »arn° St-Georgo, deux bonnos
* 1 u maisons en bois ot brique, louées 
$768.
47 500 Sur la rue du Parc, deux beaux cot­
v 1 ’ tageson pierro avec toutcsles Amé­
liorations modernes. Termes faciles.
41 5 000 A quelques milles do Ste-Schoinsti-
* 1 w que, un magnifique moulin A fari­
ne, et un moulin A scior le bois et A ombouye-ter, 
nous échangerons pour des propriétés de ville,
4 1 9 000 Sur la ruo Quesnel, un beau bloc en 
J bols et briquo, donnant un revenu
de onze por cent.
415 00 Dans uno petite ville des townships- 
J de l’Etat, un inagnltiquoaquediie
donnant n revenu do $2,(.,00 parmi.
41() 0- 0 Surla rue Coursol ot AtwiUer, un 
y • beau bloc de maisons en bois et
briquo, loué S1080. Condltions.facilcs. ’

Nous avons encore un grand nombre do pro 
priétés dans presque toutes les différentes 
parties do la ville, et un grand nombre de lot* 
vacants A des prix très bas.

Argent A prêter A 5 et 6 p. o.

GUIMOND & BROSSEAU
Agents d’immeubles et Evaluateurs ot 

Agents pour la Kootncy
Mining Investment Co.

1562 Rue Notre-Dame.

Mails and Granité Works
Oôte-des-Neiges, Montréal.

Louis Lapivé, Jp.
—AU- I COURTIER GENERAL ET AGENT

. E. L. DESAULNIERS DE MANUFACTURES
agent o immeu bles Seul Représentent an Canada de la Savonnerl»

Xo 0V RU K SA IXT JACQUES -n — ■>
MONTREAL.

TELEPHONE : 9027

$i,600—A vendre, ruo Ilo.vor uno petite 
maison nu contie du ln ville.

$12,500—A vendre, rno Cadieux, une très 
belle propriété, contenant au delà de 15,WO 
pieds de terrain, faisant front sur dortx rues. 
Conditions facilos.
. $10,600—A vondro, ruo Visitation, près do 
la rue Outari -, une tré- b mue maison conte­
nant huit logements avec un grande écurie. 
Louée 1,200. Conditions fuci.es.

$13,OOO—A vendre ruo Uorrt, coin do la yio 
ILTnlicKtiT, n e très bonne maison en pierre, 
contenant qiuiiro beaux logements b ou loués. 
Conditious faciles, A 0 par 0 nt.

$4,5,00 —A vendre, ruo Hingulnct, une 11ml- 
Ron en brique contenant trois 1 gomonls.

$3,700—Uno maison on b ns et en brique 
contenant six logements, conditions facile-, in­
térêt A 5 nolircenL

$6,700 —Uni.» mil on on bols ot cil briqU ) 
co itenant .n » t cinq logements, située
«>»r la ruo Sic t aihorinc. Condition: $3,201) 
comptant.

$4,400-U ne maison en brique solide eon- 
ton mit qua 11*0 logements. Bien h. Luce un oui 
tro do :a ville.

A VENDRE —un beau lorrain ruo Notro- 
Damecom do la rue Visitai Ion.

$4,600—A vendre, rue du Clinmp-do-Mars, 
une maison on pioreu contenant 2 logoinniila.

$7,600 —A vondro. Avenus Laval, deux
eoiiagj* «rn piorrc, situés près du Carre .Saint- 
Louis. Ou peut acheter un du ces collages sé­
parément. Conditions faciles.

$10,600-A VENDRE, rue Sherbrooke uno 
très buiino mais n en pierre, pour une famille, 
wiiuOe prôs uo la rue C. Adieux. Conditions très 
facilos.

A VENDRE—Plus! uira 1 otites propriétés\ 
t*ès ooiiiieH conditions. On peut acheter do 
bonnes piopiioten depuis un cent q i «stros on 
montant.

AVIS—vous voulez ichotor quelques pro­
priété#, sur (loin indu, je vo as enverrai lin 

catalogue eonton nt un grand nom b o de pro­
priétés payantes.

C. E. L. DES A tTL>î 1 EUS.
02. ruo.Sulni.-.l,.cques. 

Heure-» de hnrenu de 9 heures a midi.
Bureau du soir lui rue Visitation.

Continentale de Paris, Paris
ET DE

0D0RLES3 DESINFECTANT 03., NEW-YOEK
Manufaeturiors du célèbro

“King of Germ Killers"
508 RUE, ST-PAUL, MONTREAL

Demandez des Catalogues.
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fiolentiflo Amerioan 
Agenoy for>

Bilodeau & llcnaud
COMPTABLES, AUDITEURS ET 

COMMISSAIRES

No 15, rueST-JACQUES
BPfcciALITÈ :

Règlement des Affaires de Faillites

CAVEATS.
I TRADE MARKS. 
DE8ION PATENTS 
COPYRIGHTS, ata.

l’or Information nr.d froo Handbook writ* to 
MUNN k CO,. 301 BllOADWAV, NEW YORK. 

CHdcst bureau for soourlng patent» in America, 
livery patent taken out by us I» brought before 
tbo public by a notice glvon froo of charge In tb*

%tiftttiïw §w«ia«
bargest circulation of any BClontifle paper In th« 

T<1. Splendidly Illustrated... No lntjglljgenJI. Splendidly illustrated. No Intelllgen 
should ho without it. Weekly, 83.00 i 

; çi.ûO six months. Address MUNN k 00. 
l*»;ui4sueus, 3G1 Uioadway, New York.

worl 
man 
jour

No 116 rue St-Jacques t op 'RPTTNTi1T
Vis-à-vis le Bureau de Poste UiOüii DIlUil£ilVis-à-vis le Bureau de Poste

MOMTREAL.

J'ai lo plaisir d annoncer aux acheteurs sur 
l'extension des rues St-Laurent et St-Charlos 
Borromée que j occupe à présent des bureaux 
plus comfortab es et plus accessibles à l'adresse 
ci-dessus, où dorénavant seront transigôes tou­
tes les affaires ayant rapport & l'Extension des 
rues.St-Laurent et St-Charles-Borromée.

FRED R. ALLEY. .

P. VALENTINE
Comptable et Liquidateur de Faillites 

TROIS-RIVIERES.
Renseignements commerciaax donnés confi- 

’ déotiellemeat iaux d onn és

A. J. H. ST-DENIS, L. L. B.
NOTAIRE

No 62 me S t-Jacques, - MONTRÉAL
Résidence, 16S rue St-Denis 

Argent A prâ ter sur billets et hypothèques, 
mm 99 8 7.

Importateurs et Manufacturiers de
Monuments, Tombes, Charniers, 

Poteaux, Copings et toutes sortes 
d'Ouvrages de Cimetières

Réparations en tous genres à des [prix très 
modérés. „

Résidence : J. BRUNET Côtes-dos-Noiges 
Téléphone 4666.

A. Demers C. Brunut

faisant aff» * sons los noms do

DRAPEAU, SAVIGNAC k CIE
140 Grande Sue St-Laurent, Montreal

Ferblantiers, Plombiers, Couvreurs
ET POSEURS D'APPAREILS DE CHABFFAOE.

Assortiment très varié et complot d'Ustenslls 
de cuisine Coutellerie, Lampes, Gazeliers, 

Brackets. Globes, etc., a des prix 
très modérés

Ils se chargent de tout ouvrage, tel que Cou­
vertures en Ardoise, en Ferblanc, en Tôle 

galvanisée, et tontes espèces de répara­
tions k des prix très modérés.

Spécialité pour la pose et les réparations des 
Fournaises a l’eau chaude, à vapeur, haute ot 
basse pression, des Fournaises à l'air chaud, et 
des Fournaises k l'eau chaude et à l’air chaud 
éoemblna.

Téléphone 2003

AVIS DE FAILLITE

Témoignage du Rév.F. J.E Poirier |
Montréal, 14 avril ltOl. 

fil. L. Robxtaille, Pharmacien 
Monsieur,
“Je me fais un devoir de reconnaître les ver 

tua curatives do votre excellent BAUMB CA 
TARKHAL du Dr JS'cy. Jo souffrais depuis 
plusieurs mois d’un CATAHffliiâ N Ab AD, 
pour la guériBon duquel j’avais-employé sans 
succès un Baume Naaal réputé très eülcaco en 
pareil cas. tiur votre recommandation J’essayai 
le BAUME CaTARRHAL du Dr NE Y ; il n’y 
a que quelques jours quo j’en fais u iago.et la 
maladie me parait déj& en pleine voie de gué 
rison. ” Votre bieu dévoué etc.

J. K. POIRIER.

JOL1ETTE; 'P: ,Q

DAXS L'AFFAIRE DE
SAMÏKL MILLS,

Chapelier Fourreur, No 2397 ruo Ste-Catherine, 
Montréal.

, T,os soussignés vendront par encan public, on 
bloc, au No 95 rue St-Jacqucs,

Mercredi, le 13 fév.’93
à 11 heures a.m.,

l’actif de la fftilllto, commo suit, savoir!
Lot No 1—Stock de Fourrures, feutro, 

etc., se montant, d’uprès l’inven­
taire, ù................................................. $1917.67

Garnitures do magasin...................... 874.00

$2291.67
Lot No 2—Dettes de livres suivant

liste, soronl vendues séparément.. $181.76
Lo magasin sera ouvert Mardi, 1e 14 conran 

pour l'inspection du stock. .
l’our autres informations, s'adresser k

CHARLES DE8MARTEAU.
Curateur,

No, 1698 Ruo Notrc-Damo, Montréal.
MARCOTTE ot FRÈRES,

Kncanteurs.

LA BANQUE DU PEUPLE
AVIS

L'assemblée générale annuelle des action* 
, nairas do la Banque du Peuple aura lieu aux 

bureaux de la Banquo ruo St-Jacques, LUNDI 
loSIX MARS prochain, à trois houres, A.M. 
conformément aux lOémo et 17èmo clauses dt
l'Acte d'incorporation.----------------------

Par ordre du Bureau des Directeurs.
J. S. BOUSQUET, CaifldW, 

Mont r éal, 28 janv 1er .893. ,



16 lb mi Wmm

L’iimiiiiE, des
Etats-Unis,

Compagnie d’assurance
sur la Vie.

-x 1er Janvier 1892 x-
$136,108,518 58ACTIF ....................................................................................................... ....... .

PASSIF — Y compris la Réserve sur tentes polices en vigueur (oalonléo 
& 4 p. e.) et la Réserve spéciale (pour l'établissement d’une 
évaluation & 3J p.e.) de $1,500.000 ................................................ 100,905,537 83

Excédant total non distribué........................................................................ $ 26,292,960 56
Beve ...................................................................... . . , . $ 39,054,943 85

Nouvelles poliocs souscrites en 1891 . ; . $233.118,331.00
Assurances en eours ..... $804,894,557.09

La Police Tontine Luire (la dernière forme d'assurance de larociété) ne contient aucune 
restriction au sujet do la résidence, des voyages, de l'oocupntlon au bout d'un an. Incontestable 
après un an, et non-conflscablc apres trois ans. O'Les réclamations sont qayéos inunédiatcmcm 
sur réception de prouves satisfaisantes du décès. >

8KARGENT P. STEARNS, Cirantgin'lpour le Canada. .*. Pn, LaFERRIERE, Inspecteur.

Registered
TRADE

Mark.

S
DE

1U1ITS
GARANTIES FRUITS et SUCRE

Pour MÉNAGES et pour le COMMERCE

ÉCIALEMENT préparées pour l’usage des Pâtissiers, Boulangers,
Confiseurs, etc. ; pour Ménages, Pensions, Hôtels, Club9, Lycées 
Couvents, Hôpitaux, etc., etc.

RIX SPÉCIAUX pour commandes excédantv ^ P*U8 grando usine du genre dan 
„ 1 tonne (2,000 lbs.) . *

Aussi—VINAIGRES PURS, garantis sans MICHEL LEFEBVRE & Cfl„
addition d’acide. Conserves \ néqociants-Industri els

. Montreal.au vinaigre, etc.

reiaie, uni nu m u.

A, BERTIN & CIE,
COLLECT iON de faoturcs, mémoires, comptes 

notes, billets, etc., etc., sous commission do 
2 à 5 pour cent net pour tous frais. (Condi­
tions spéciales pour le commerce de gros.)

AVANCES de 30 il 60 pour cont sur le montant 
des bordereaux remis en collection.

ESCOMPTE au taux légal, de tout effet de 
commerce ou billet promlssoire, sous sol­
vables signatures.

PRET8 sur marchandises, valeurs, immeubles, 
titres, etc.

ACHAT de marchandises on solde, créancos, 
vieux stock, etc., etc.

VENTE ET ACHAT do fonds de oommerce.
REPRESENTATION commerciale et d'affhire.
GERANCE d'immeubles et de succession
RENSEIGNEMENTS commerciaux.

DEPOTS—6 p % l’an d intérêt bonnes 
garanties sont offertes pour les dé­
pôts d’argent qui sont disponi­
bles à demande ; et 8 à 10 p. % 
pour dépôts à long |termes fixés.

TRADUCTION. — Service spécial 
pour la traduction anglaise et fran­
çaise de touts documents judiciai­
res ou autres, annonces, réclames, 
correspondances, etc.

CONTENTIEUX.- Affaires litigieu 
ses, poursuites ou défenses dfcvant 

' les cours de la province à des condi 
^ tions avantageuses.

L’Agenoo se charge: de règlement Jet vérification de compte, liquidation do société, de fall; 
llte, de succession ; convention de lcréanolers on vue d’arrangement ; correspondance, démar 
ches, rédaotlon d'actes sous seing privé, l revaux d éoriture et de comptabilité è orix raisonna 
blo. Téléphone 7248 444 Lagauchetière, Montréa

TrFRENETTE
MANUFACTURIER

COFFRES-FORTS 
PORTES de VOUTES

Fournaises pour plâtriers, Grillage 
et Serrurier.

372—RUE CRAIG—372
Entre les rues Sanguinet et St-Denis

Cwws in in et tatiou fûtes me «in et a Prix Modérée.

“LA ROT ALE”
D’-A-ïsTQ-LETiElIR/IR/E _

BUREAU PRINCIPAL, AU CANADA.....................MONTREAL
CAPITAL • - - - 
VERSEMENTS -

- $ 10,000,000
* $29,000,000

Montant placé au Canada pour la protection des porteurs de police, principalement au fondi 
du gouvernement, $800,000. Responsabilité des actionnaires illimitée.

LA ROYALE a le plus grand surplus d'actif au-dessus du passif de toutes les Compagnies 
d’Assurance contre l’Incendie du monde.

WILLIAM TATLEY, Agent principal et Gérant résidant. 
E. HURTUBISE et A. ST-CYR, Agents priucipaux du Départ, français, Montréal.

“LA CANADIENNE”
COMPAGNIE D’ASSURANCE SUR LA VIE 

Bureau Principal: ji4 rue St-Jacques, Montreal
EN FACE DD BUREAO DE POSTE.

Président : Hon. J. G. LAVIOLETTE m. c. l. ; vice président s F. X. MOISAN. 
Secrétaire et Gérant : P. GARON.

DEMANDE DES AGENTS ET PERCEPTEURS
Pour la cité et les environs.

. On exigera de bonnes références et un cautionnement ou dépôt . . 
S'adresser à

H. H. DEOELLES, Surintendant,
262 BUE ST-ANDRÉ,

N. B.—En faisant votre demando, mentionnez f , . . _
“Le Prix Courant.” { ou au bureau principal susdit.

TENEZ-VOUS EN A UNE LIGNE !
Soyez certain que c’est la meilleure, et ensuite reconiinnndez-la, pous­

se/.-la, et habituez vos clients à s’en servir.

Cela vaut mieux que de tenir une collection de toutes les marchandises an­
noncées, afin de pouyoir vendre n’importe quoi à n’importe qui. .

- - Johnston’s Fluid Beef - -
EN EST UNE BONNE.

TOUJOURS EN DEMANDE. TOUJOURS APPRÉCIÉE.

MAISON

Laurent, Laforce & Bourdeau
(FONDEE EN I860)

No. 1637 RUE NOTRE-DAME
Téléphone Bell, 1297 MONTREAL

SEULS IMPORTATEURS DES CELEBRES PIANOS

HARDMAN, de New-York.

MARSHALL & WENDELL, 
d’Albany, N.-Y.

IVERS & POND, de Boston.

ET DES MEILLEURS

Pianos et Orgues
FABRIQUÉS AU CANADA

Cette maison, si avantageai neat connue pir l’excellence des Instrument 
_ île offre on Tonte,-et-par-ia satisfaction générale qu'elle a toujours donuée 

dndant plus de Grease luiée. d'sxisteace, mérite à juste titra la confiance 
mités l>i. tils a to ij vjm joui. .

REPARATIONS sr àd« coalitions très acceptables, et tou
1 emalnsPiAN d’ooqabion

44


